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Ras-le-bol  
face aux actes  
qui polluent 
votre quotidien

Ras-le-bol ! Une fois n’est pas coutume, mais je veux dire ici mon 
ras-le-bol devant les incivilités qui salissent notre espace public et 
dégradent notre ville.

Bien entendu, une ville est vivante. Mais chacun se doit de la res-
pecter pour qu'elle soit agréable à vivre. L’explosion du nombre de 
dépôts sauvages, les éternelles crottes de chien, les mégots jetés 
sur la voie publique, et j’en passe, deviennent d’autant plus insup-
portables que vous êtes pour la plupart respectueux de l’usage de 
l’espace public que vous contribuez à maintenir propre.

Avec mes adjoints concernés par ces sujets, nous avons mis en place 
un plan faisant appel à de l’aide, de l’information et de la répression.

L’aide existe déjà avec la mise à disposition de sacs pour les  
déjections canines. Pour éviter les dépôts sauvages, nous allons  
proposer un service de retrait à la demande sur simple appel pour 
ceux qui ne peuvent pas aller en déchetterie. Enfin, nous allons ins-
taller des éteignoirs pour les fumeurs. 

Dans le même temps, nous allons sensibiliser tout le monde sur 
ces sujets en rappelant les conséquences, notamment en terme 
d’amendes, de ces actes qui polluent votre quotidien.

Une brigade verte, en civil, composée d’agents assermentés, patrouil-
lera de façon à repérer les infractions et sensibiliser leurs auteurs. Ils 
seront appuyés par la video-protection qui peut aider à piloter leurs 
interventions.

L’an passé, près de 250 verbalisations ont été établies contre des  
dépôts sauvages. Les contrevenants pourront être condamnés à 
des travaux d’intérêt général, un accord avec le Procureur de la  
République avec lequel nous avons signé un protocole en ce sens.

J’ai à cœur que la ville soit bien tenue. C’est un travail à la fois co-
lossal et minutieux. J’en profite pour saluer tout le travail que font 
les agents de propreté, les jardiniers et tous ceux qui s’occupent de 
l’espace public. Aidons-les à continuer de faire d’Orléans une ville 
propre et agréable.

     Olivier Carré,
     Maire d'Orléans 
     Président d'Orléans 
     Métropole
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VU EN VILLE
ORLÉANS EN FÊTE
Sur un air du bayou et un refrain jazzy de la Nouvelle-
Orléans, Orléans revêt son manteau de magie et de 
féerie en décembre. La grande roue illumine la place 
du Martroi et ses chalets gourmands, et  la  fête se 
prolonge  place  de  la  République  et  place  de  Loire 
[1-2].  Tradition  de  fin  d’année,  la  Mairie  d’Orléans 
offre un programme de  festivités à ses aînés, avec 
animations,  spectacles,  remise  de  ballotins  de 
chocolats. À la résidence Alice-Lemesle, on trinque à 
la nouvelle année qui approche [3].
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DÉCEMBRE 2018- 
JANVIER 2019
          [4]  AVIS DE TEMPÊTE
Lundi 4 décembre, un gros sapin est déraciné par la tempête, au parc Pasteur, 
qui restera fermé plusieurs jours pour éviter tout danger. 

          [ 5]  AFFICHE 4 ÉTOILES
Le foot à la fête, le 18 décembre, à l’occasion des 8e de finale de la coupe de la 
Ligue. L’USO reçoit le PSG et sa pluie de stars devant plus de 8500 spectateurs. 
Les Orléanais s’inclinent finalement 1-2 dans les dernières minutes.

▼  [6 et 7]  ALLÔ MAMAN ICI BÉBÉ 
Les deux premiers bébés de 2019, Alissa et Ulysse, sont nés à quelques 
secondes d’écart, le 1er janvier, à la maternité du CHRO. Un joli conte de Noël. 

▼  [8]  COOPÉRATION DÉCENTRALISÉE
Du 24 novembre au 5 décembre, Orléans fête 25 ans de coopération 
décentralisée avec la ville de Parakou (Bénin).

 ▲
   

 [9]  TOUS SUR LE(S) PONT(S)
Samedi 8 décembre, malgré la pluie et le vent, plus de 3000 coureurs 
participent à la Course des 3 ponts, en nocturne à travers le centre-ville.

 ▲
   

 [10]  ORLÉANS HAUT PERCHÉE
Samedi 12 janvier, le Palais des sports se pare de sautoirs à l’occasion d’une 
étape du Perche Elite Tour. 

 ▲
   

 [11]  MOUSTACHE POUR TOUS
Mercredi 12 décembre, à l’Hôtel Groslot, la mairie d’Orléans remet un chèque 
de 1 340 e à la Movember Foundation Charity France.

 ▲
   

 [12]  AU CHEVET DES ENFANTS
Inauguration le 6 décembre de la Maison d'accueil occasionnel des parents 
au cours de la Maladie de l'Enfant (MÔME), sur le site du CHR d’Orléans.

 ▲
   

 [13]  ŒUVRE MONUMENTALE
Jeudi 20 décembre, installation sur le parvis réhabilité du théâtre d’Orléans 
de l’œuvre monumentale de l’artiste orléanais Roger Toulouse, baptisée  
La Volonté humaine.

▲
    

▲
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JOUER COLLECTIF

L’esprit d’équipe est la valeur défendue 
par Didier Burban. Comme dans un 
sport collectif, il considère que chacun 
a un rôle à jouer dans la bonne marche 
de l’entreprise. Il accorde une grande 
importance à la satisfaction de ses 
collaborateurs, qu’il considère comme 
indispensables au bon fonctionnement 
de toute l’entreprise. La fidélité est 
également de mise et nombre de 
ses employés affichent 20 à 25 ans 
d’ancienneté après avoir bénéficié de 
formations et de promotions.

PAR CAMILLE JAUNET

Burban Palettes
Ferrailleur du bois

ENGAGEMENT SOLIDAIRE

À l’occasion de ses 30 ans, Burban Palettes s’engage 
dans un partenariat avec la Croix Rouge au profit 
des plus démunis. Ainsi, l’entreprise reversera 
une partie de son bénéfice pour chaque palette 
usagée collectée : elle sera valorisée en palette 
de nourriture et d’hygiène corporelle. Pour la 
collecte de 100 000 palettes usagées, une palette 
de nourriture et d’hygiène corporelle d’une valeur 
de 500e sera offerte à l’association. Une action 
solidaire, qui complète l’aide au Comité Handisport 
du Loiret ou celle au profit des enfants hospitalisés 
leur permettant de se rendre au bloc opératoire en 
petite voiture électrique.
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PARCOURS SANS FAUTE

Il a commencé seul en janvier 1989 avec son camion, à 
sillonner les routes pour récupérer des palettes en bois 
qu’il revendait à un recycleur. Un an plus tard, Didier 
Burban avait ses premiers employés et louait un terrain à 
Fleury-les-Aubrais. Parmi eux figurait un jeune de 17 ans, 
Daniel Guneau, qui est actuellement Directeur général 
du groupe. Au bout de dix ans, fort de 120 salariés et 
de six entrepôts, Burban Palettes s’engageait dans une 
phase de structuration de son activité – mise en place 
d’un service commercial, informatisation, etc. – tout en 
continuant son développement externe. Aujourd’hui, 
en tant que numéro 2 français de la collecte et du 
recyclage de palettes en bois, Burban Palettes poursuit 
l’ouverture de nouvelles agences sur le territoire, tout en 
développant des activités complémentaires. Il contribue 
notamment au chauffage urbain d’une bonne partie de 
la ville d’Orléans. Un dynamisme récompensé par le 
prix coup de cœur « spécial 10 ans » des Trophées de 
l’Entreprise 2018, décerné par les lecteurs de larep.fr.

En chiffres

600 employés

20 sites et filiales 
dans toute la France

100 véhicules 
et de 260 remorques

12 millions de 
palettes valorisées 
par an (12 000 pour 
le site d’Ormes)

« Le prix des Trophées de l’Entreprise est  
une reconnaissance de notre dynamisme mais 
aussi de l’implication de nos collaborateurs, qui 
contribuent à rendre l’entreprise performante et 
favorisent son développement… depuis 30 ans ! »
 Didier Burban
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Jean-Marie Hémeray

ESPRIT D’ÉQUIPE  
À LA SAINT-FIACRE
La présidence de la Corporation de Saint-Fiacre n’est pas une inconnue 
pour Jean-Marie Hémeray. « J’ai déjà exercé cette fonction en 1978, puis 
j’ai quitté l’association avant d’y revenir en 2008, comme adhérent, pour 
donner un coup de main. » En décembre dernier, l’horticulteur retraité de 
Saint-Pryvé-Saint-Mesmin a repris la suite de Jean-Paul Imbault, avec de 
nouvelles perspectives en tête. En premier lieu, celle d’un fonctionnement 
collégial entre les membres du conseil d’administration et les équipes de 
bénévoles. « Je serai secondé par trois vice-présidents délégués qui, dans 
le cadre de l’organisation de la 213e Fête de Saint-Fiacre, du 30 août au 
1er septembre 2019, auront des missions dans les domaines de la décora-
tion, des plantations ou encore des relations extérieures. » L’événement, 
sur le thème « Fruits, fleurs, légumes : créativité », se veut plein de sur-
prises. « Nous abordons cette édition de transition avec humilité, mais 
aussi avec l’envie de bouger les lignes en mettant l’accent sur l’origina-
lité et la promotion de l’horticulture orléanaise. » Cela se traduira par 
des animations et ateliers le samedi après-midi et des rencontres, le 
dimanche, avec les confréries invitées. L’équipe ouvre les portes de 
la corporation à tous les amateurs et passionnés désireux de s’impli-
quer dans l’organisation de la fête. « Pour leur expliquer ce qui est fait 
en amont du Jour J, et leur permettre, en tant qu’adhérent ou béné-
vole, de devenir partie prenante de ce temps fort de la vie de Saint-
Marceau et de l’association. » n� M. Prévost

 www.stfiacreorleans.fr

Fedmind

LE POIDS DES MAUX 
ET DES MOTS
Maïwen Janovet sait de quoi elle parle : « J’ai été obèse jusqu’à 25 ans, 
j’ai connu le désarroi, les solutions qui n’en sont pas et le cycle infernal 
de la maladie, perte de confiance, dévalorisation et sentiment d’aban-
don. » Fondatrice, en 2012, du groupe de soutien Obèses Anonymes, elle 
est à 32 ans à la tête de Fedmind, startup créée en décembre au Lab’O 
et qui propose, via la plateforme www.fedmind.com, un outil d’accom-
pagnement et de prévention contre l’obésité autour de plusieurs axes : 
motivation, mental, nutrition et activité physique adaptée. « Il ne s’agit 
pas d’un régime mais d’une méthode mentale, un mouvement pour se 
reconnecter à son corps, conçu en partenariat avec le milieu hospitalier et 
la recherche paramédicale, précise la diplômée du Certificat d’aptitude au 
pilotage de la recherche paramédicale. Le but est de permettre à la personne 
en surpoids important de reprendre confiance, d’affronter ses addictions 
comportementales et surtout de s’aimer. » Bâti sur six semaines, le pro-
gramme sera disponible en mai sur une application téléchargeable payante. 
La startupeuse a présenté sa méthode au ministère de la Santé, avec l’es-
poir d’une diffusion nationale dans les structures médicales et/ou sociales. 
À l’horizon 2020, des chercheurs du CHU de Poitiers mèneront un programme 
de recherche et d’observation sur la méthode. « L’obésité est encore mal ou 
peu prise en compte dans notre société, le “gros” étant sujet de moqueries 
avec cette idée que ce qui lui arrive est de sa faute. Mais de plus en plus de 
gens sont concernés par la pathologie et la grossophobie. » n� �M. Prévost
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Yvonne Daroussin

LE P’TIT MANÈGE 
DE MAM’YVONNE 
Depuis quelques jours, elle fait tourner la tête des enfants du parc 
Pasteur. Yvonne Daroussin a repris, avec son frère Rock, les manettes 
du fameux manège en bois, succédant à Éric Pernin (lire aussi 
Orléans.mag 160, été 2018). « J’ouvre une nouvelle page de ma 
vie, confie cette Orléanaise d’adoption, et je l’aborde comme une 
aventure magique avec ce que cela comporte d’enthousiasme 
et d’inconnu. » Pour la petite histoire, c’est après la suggestion 
d’une amie l’imaginant dans le rôle que la créatrice de meubles 
en carton a décidé de relever le défi. « Je suis venue en observa-
trice, voir le fonctionnement de l’attraction et je me suis dit que 
cela valait le coup de poursuivre ce rendez-vous pour et avec les 
enfants et les parents… Et puis, j’aime l’idée de faire vivre les 
26 sujets de ce manège ancien, et toute la féerie qui va avec ! » 
Après la mise au vert hivernale pour les révisions mécaniques, 
l’institution du parc Pasteur reprend donc la cadence des tours. 
Côté calendrier, rien ne change avec une ouverture les mer-
credis, samedis, dimanches après-midi, jours de vacances 
scolaires et fériés, et un ticket au tarif de 1,50 euro. Bien sûr, 
Yvonne Daroussin compte apporter sa touche personnelle : 
« Parfois, je chanterai des comptines, d’autres fois, je vien-
drai déguisée, annonce-t-elle. Je vais aussi proposer un 
répertoire musical modernisé avec toujours le parti pris du 
rêve et de la poésie. » De nouveaux personnages pourraient 
aussi prendre place dans la ronde ! Ah, au fait, pour acheter 
son « bon pour un tour », demandez Mam’Yvonne : c’est le 
nom de scène de la dame au manège ! n� M. Prévost
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Thibault Detender 

PAYEZ, ET BAM ! 
L’idée la plus simple est souvent la meilleure, à tel point que l’on 
regrette de ne pas l’avoir eue soi-même avant. Avant Thibault 
Detender. Avant que le néo-quadra, autodidacte à l’imagination 
fertile et au dynamisme communicatif, ne vienne dépoussiérer le 
bon d’achat « à l’ancienne » en donnant naissance à BAM (pour 
Bons d’Achat Mutualisés), programme de fidélité sans condi-
tions qui permet de redynamiser le commerce local et d’offrir plus 
de pouvoir d’achat aux utilisateurs. « Concrètement, il suffit de 
télécharger gratuitement l’application et de régler avec chez les 
commerçants partenaires : 10% de la somme dépensée sont alors 
immédiatement crédités sur votre cagnotte, qui peut être dépensée 
dans n’importe lequel de ces commerces, facilement repérables au 
logo BAM, la petite bombe rouge souriante qu’ils arborent sur leur 
vitrine ». Boulangeries, bars, restaurants, fleuristes, boîtes de nuit, 
magasins de déco… Ils sont aujourd’hui déjà une centaine à avoir 
rejoint la communauté connectée ainsi créée, « tous des commer-
çants indépendants ». Le nombre d’utilisateurs explose et ce n’est pas 
près de s’arrêter puisque d’autres villes de la région, mais également 
du sud de la France, ont également adopté la BAM attitude. Toujours 
plus de pouvoir d’achat pour les « bameurs », et de boutiques où faire 
exploser sa cagnotte ! n� M. Simon

 Application BAM pour smartphones disponible sur App Store 
et Google Play.  
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ÉVÉNEMENT

VIVA LEONARDO !
2019 marque 500 ans de Renaissance en région Centre-Val de 
Loire avec un programme de plus de 700 animations pour (re)
découvrir cette période lumineuse et foisonnante. Orléans est 
l’une des premières à entrer dans cette danse et à remonter le 
temps, avec un grand bal Renaissance donné le vendredi 25 
janvier, à la salle Eiffel. Au programme également : l’installation 

« Léonard et les robots », du 2 mars au 
7 avril 2019, à la Collégiale ; le « son et 
lumière Renaissance » réalisé par les 
élèves de l’école des Gobelins et pro-
jeté sur la Cathédrale, le samedi 20 
avril à la nuit tombée (puis de mai à 
septembre) ; ou encore le « grand spec-
tacle de bateaux : la Loire au temps de 
la Renaissance », le vendredi 20 sep-
tembre, à 22h, sur les quais, dans le 
cadre du Festival de Loire. n

 Retrouvez l’intégralité 
du programme « Orléans célèbre  
les 500 ans de la Renaissance »  
sur orleans-metropole.fr

FESTIVAL

JEUNES GENS 
MODERNES
La fin des années 70 et les années 
80 n’ont jamais été autant à la mode. 
Haute-couture, musique, cinéma, 
séries TV… L’esprit vintage est par-
tout autour de nous. Le nouveau 
rendez-vous du Centre chorégra-
phique national d’Orléans ne fait pas 
exception à la règle et surfe sur cette 
période culte. Le festival « Jeunes 
Gens Modernes » tire son nom du 
mouvement musical des eighties, 
quand le punk laissa place à la cold 
wave à la française. Etienne Daho, 
le Marquis de Sade, Taxi Girl figurent parmi cette « armée de 
romantiques avec une esthétique de la désillusion », selon les 
termes de l’interprète de « Week-end à Rome ». Du 31 janvier au 
2 février, Maud le Pladec et son équipe inaugurent donc un nou-
veau festival vu comme un lieu de fête et de rencontres, autour 
de la danse et la musique. En lien avec la question de l’identité. 
Exposition, concerts et performances se disputent les faveurs 
du CCNO, de la Scène Nationale et de l’Astrolabe. « L’objectif de 
“Jeunes Gens Modernes” est d’insuffler un état d’esprit au public, 
souligne Maud Le Pladec, de lui donner envie de sortir, de dan-
ser, d’écouter de la musique ! » Parmi les temps forts : l’exposi-
tion au CCNO illustrant l’effervescence de cette scène artistique 
et la soirée cabaretique Step by step du 2 février, concoctée par 
la chanteuse Yelle, Julien Tiné et Maud Le Pladec. n
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MOBE
LE NOUVEAU MUSÉE  SE DESSINE 
Une page se tourne pour l’établissement vieux de deux siècles qui 
ne cesse de se réinventer. Le Muséum d’Orléans pour la Biodiversité 
et l’Environnement (MOBE) est en pleine rénovation. Après une pre-
mière phase d’écriture du projet scientifique, d’inventaire des col-
lections, de curage pour mettre à nu les plateaux, l’heure est venue 
d’entamer la rénovation proprement dite du musée. 
À partir du 11 février, grues, bennes et camions vont investir la 
rue Marcel-Proust. La totalité du trottoir devant le muséum sera 
neutralisée ainsi qu’une moitié de la rue. En conséquence, la cir-
culation y passera en sens unique Ouest-Est, soit de Place d’Arc 

au Parc Pasteur, pour 
une durée d’un an. 
Ouverture prévue 
début 2020. Fort de 
ses collections et réso-
lument tourné vers la 
Loire, le MOBE sera 
demain la référence en 
matière de biodiversité 
ligérienne et urbaine. 
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  JAZZ 2019 .  

ÇA JAZZE À ORLÉANS !
La programmation du 4e Jazz or Jazz est dévoilée ! Du 9 au  
13 avril, la Scène Nationale et le programmateur associé, Sté-
phane Kochoyan, vous convient au Théâtre d’Orléans à un 
festival estampillé afro-jazz de toutes origines, cubaine, cap-
verdienne, éthiopienne et nouvelle génération. Remodelée, la 
formule se tient sur cinq jours au lieu de quatre, et au cours 
d’une même soirée, le public pourra profiter des lauréats de 
Jazz Migration, salle Vitez, et des vedettes, salle Touchard, en 
deux sets bien séparés. Au programme également : exposition, 
grand bal et autre brunch du midi « Saveurs Jazz ». Cette année, 
de nombreuses  étoiles feront briller l’astre du jazz à Orléans : 
Dhafer Youssef (9/04), le pianiste Roberto Fonseca (10/04), les 
pionniers Tony Allen et Jeff Mills (11/04), Thomas de Pourquery 
et son quintette Supersonic (12/04), l’électrisant Eric Truffaz 
feat. le rappeur Nya (12/04), ou encore Salif Keita pour sa tour-
née d’adieu (13/04). Bluffant !
Avis également aux musiciens qui souhaiteraient participer au  
4e Tremplin Jazz, le 13 avril 2019. Organisé par la Scène nationale et  
ô jazz !, il est ouvert aux jeunes musiciens du Centre-Val-de-Loire, 
du duo au sextet. A la clé pour le groupe lauréat, plusieurs pro-
grammations, notamment au Jazz à l'Evêché à Orléans. Dossier 
d’inscription auprès de : ô jazz !  contact.ojazz@gmail.com

 Retour du dossier avant le jeudi 15 février 2019 
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« PROMENADE 
À YANGZHOU »
Riz soufflé, agrumes, miel et coing, ce sont les notes de 
« Promenade à Yangzhou », thé vert Sencha concocté par les 
Cafés Jeanne d’Arc, avec les villes d’Orléans et de Yangzhou, 
jumelles depuis avril 2018. À découvrir, notamment, lors du 
Nouvel An chinois, du 29 janvier au 9 février…   

ARCHIVES

DU BULLETIN AU  
MAGAZINE MUNICIPAL
Depuis juillet 1971, les Orléanais reçoivent régulièrement le 
bulletin d’information municipale dans leur boîte aux lettres. Le 
site des archives.orleans-metropole.fr vient de mettre en ligne 
l’ensemble des numéros publiés par la Mairie jusqu’au Vivre 
à Orléans d’août 2002. Le magazine municipal Orleans.mag, 
lancé en septembre 2002, est disponible sur orleans-metro-
pole.fr et sous format papier, en salle de lecture des Archives. 

11

    RÉSEAUX SOCIAUX .

ORLÉANS MÉTROPOLE  
SUR INSTA
Près de 55 000 sur Facebook, 10 000 sur Twitter, plus 
de 2 000 sur LinkedIn et déjà un millier d’abonnés sur 
Instagram (lancé le 1er décembre), Orléans Métropole 
continue d’élargir sa communauté et d’accroître sa 
visibilité sur les réseaux sociaux. Rendez-vous asso-
ciatifs, culturels et sportifs, actions et projets du terri-
toire, retour en vidéos ou en photos, Orléans Métropole 
pousse des infos au quotidien, commentées, appré-
ciées et partagées par tous ceux qui suivent son actua-
lité. Alors qu’attendez-vous pour les rejoindre ?! 

9
FESTIVAL DE LOIRE 2019
2019 est une « année » Festival de Loire. Orléans.mag vous propose d’égrainer les mois nous 
séparant de la prochaine édition à travers des chiffres-clés qui donnent la pleine mesure de 
ce rendez-vous très attendu. Le compte à rebours est lancé ! Premier chiffre… 

COMME LE NOMBRE 
D’ÉDITIONS AU COMPTEUR 
DU FESTIVAL DE LOIRE
Le 9e opus, programmé du 18 au 22 septembre 2019, s’annonce comme 
un grand cru, élaboré à la lumière des éditions précédentes et bonifié par 
des nouveautés. Empruntant à l’univers de la gastronomie, Martine Grivot, 
adjointe au maire, dévoile la recette de ce succès : « Pour moi, le Festival de 
Loire réunit tous les ingrédients qui font un grand mets : la Loire, bien sûr, 

et avec elle, toutes celles et ceux qui l’aiment et contribuent à la faire vivre ; les bateaux et le 
fleuve invité – cette année la Tamise – qui donnent cette double dimension locale et interna-
tionale ; les animations sur les quais et les spectacles sur l’eau ; les saveurs et les produits du 
terroir ; la bonne humeur qui règne tout au long des 5 jours et le plaisir de se retrouver sur ce 
site exceptionnel ; la gratuité d’accès à laquelle nous tenons et l’organisation sur mesure ; et 
le beau temps, souvent de la partie, en septembre. » Un menu savamment dosé et maîtrisé 
qui comble l’appétit de festivaliers, chaque édition plus nombreux.  
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BUDGET PARTICIPATIF : 3E !
Il vous reste encore quelques jours, jusqu’au 3 février, pour 
déposer vos idées et projets pour votre quartier sur la plate-
forme ouverte à cet effet : participons.orleans-metropole.fr. 
Comme en 2018, ce budget participatif est doté de 300 000€ 
pour donner une suite favorable à un plus grand nombre de 
projets et en faire bénéficier tous les quartiers d’Orléans. La 
phase suivante sera le vote des citoyens pour leurs projets 
préférés, du 1er au 22 avril, avant la présentation des projets 
lauréats le 23 avril. 

12

INSCRIPTIONS SCOLAIRES
La rentrée scolaire 2019 se prépare dès maintenant pour les enfants nés en 2016. 
Les inscriptions sont ouvertes jusqu’au vendredi 8 mars inclus. Le dossier est 
accessible (notamment) sur orleans-metropole.fr. Il est possible d’effectuer cette 
démarche en ligne, sur le portail famille, moyennant activation de votre compte sur 
moncompte.orleans-metropole.fr. 
Deuxième étape : l’admission dans l’école, à partir du 11 mars. La fiche d’inscription 
mentionne les coordonnées de l’école de secteur afin que vous puissiez prendre 
rendez-vous avec la direction de l’établissement. 

  Inscriptions scolaires : 02 38 79 23 31 ou 02 38 79 23 78

  Espace famille : 02 38 79 26 82 ou 02 38 79 24 50 

>
 PRO

X
IM

ITÉ

L’A
C

TU
 p

êl
e-

m
êl

e

CŒUR DE VILLE

LE PLEIN DE  
RENDEZ-VOUS 
POUR DÉBUTER 
L’ANNÉE
Stationner gratuitement, profiter de bonnes affaires 
dans le cœur de ville commerçant et se laisser sur-
prendre par des bulles culturelles et artistiques sur les 
places, 2019 démarre du bon pied pour les habitants 
d’Orléans. Laissez-vous guider !

> Soldes et braderie d’hiver : très prisés après les 
fêtes, les soldes d’hiver se déroulent jusqu’au 19 février. 
La braderie d’hiver organisée par la Mairie et les com-
merçants viendra clore cette période de bonnes affaires, 
les 21, 22 et 23 février.

> Nouvel an chinois et Saint-Valentin : en signe d’ami-
tié pour Yangzhou, Orléans fête le Nouvel An chinois du 
29 janvier au 9 février. Et le 14 février, les amoureux ont 
rendez-vous avec la Saint-Valentin. Programmes dans 
le guide On sort !

> Hors les murs : le samedi après-midi, la culture 
s’offre une parenthèse « Hors les murs » pour le plus 
grand bonheur des passants qui apprécient ces pauses 
surprenantes et rafraîchissantes entre deux achats. 
Pour vous faire saliver : Appoline (rock), le 9 février à 
16h place du Martroi, ou encore Le Pouvoir aux fleurs, 
de Mathilde (arts de la rue), le 23 février à 16h, place 
de la République (à suivre sur le portail On sort !). n

Un jour,
L e  C C A S  d e  l a  v i l l e  d ’ O r l é a n s  p r é s e n t e

Tu vieilliras.. .
U n  f i l m  é c r i t  e t  r é a l i s é  p a r  é d o u a r d  C a r r i o n

 CINÉMA.

UN JOUR, TU VIEILLIRAS… 
Quatre projections du long-métrage Un jour, tu vieil-
liras… (lire Orléans.mag n° 164, pp. 16-17), réalisé par 
Édouard Carrion et produit par le CCAS d’Orléans, sont 
programmées à Orléans et dans la Métropole. 

• Vendredi 1er février à 15h et à 19h30 au cinéma Les 
Carmes (réservation au 02 38 68 46 18), suivi d’un 
débat en présence du sociologue Richard Vercauteren,

• Samedi 16 mars à 15h au CCAS de Saint-Pryvé-Saint-
Mesmin (réservation au 02 38 51 09 10),

• Samedi 23 mars à 15h30 au CCAS de Saint-Jean-le-
Blanc (réservation au 02 38 66 18 34/35). 
Les séances sont gratuites et se déroulent en pré-
sence d’Édouard Carrion et des comédiens. Compte 
tenu du succès du film, des séances sont envisagées 
dans d’autres communes de la métropole. Rendez-
vous sur notre portail On sort ! n

I FÉVRIER 2019 | ORLEANS.MAG | n° 165

FACILE POUR STATIONNER 
La mairie d’Orléans propose désormais 
le stationnement gratuit sur voirie, 
du lundi au samedi de 18h à 19h, et sur les 
boulevards, du samedi midi au lundi 9h. 
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LISTES ÉLECTORALES

CE QUI CHANGE EN 2019
À l’approche des élections européennes de mai 2019, les modalités de gestion des listes électo-
rales évoluent vers plus de simplicité et de fiabilité, pour les mairies comme pour les citoyens. 
Ainsi, depuis le 1er janvier 2019, les électeurs peuvent :
• S’inscrire à une date plus proche du scrutin : jusqu’au 31 mars 2019 pour voter aux élections 
européennes du 26 mai 2019. Auparavant, il fallait s’inscrire avant le 31 décembre de l’année  
précédant le scrutin.
• Déposer leurs demandes d’inscription en ligne sur www.demarches.interieur.gouv.fr ou sur 
www.service-public.fr, quelle que soit leur commune de résidence. Le dépôt au guichet de la com-
mune ou la transmission des demandes d’inscription à la commune par courrier restent possibles.

 Plus d’info sur orleans-metropole.fr (actu et vos démarches)

ACTION SOCIALE

LE CCAS REPENSE  
L’ACCUEIL DES USAGERS  
Plus qu’un coup de neuf, une nouvelle approche dans l’écoute et l’accompagnement des usagers 
et bénéficiaires. Le centre communal d’action sociale d’Orléans, situé 69 rue Bannier, accueille 
désormais le public dans un environnement repensé. Le rez-de-chaussée du bâtiment a en effet fait 
l’objet de travaux de modernisation tant du côté de l’entrée que des accueils spécifiques « social » 
et « petite enfance-relais assistant maternel ». 
Les équipes disposent ainsi d’espaces mieux identifiés et plus confortables, garantissant la confi-
dentialité des usagers. Ceux-ci peuvent également accéder gratuitement à des postes informatiques 
pour effectuer leurs démarches administratives dématérialisées, avec l’aide d’agents du CCAS si 

nécessaire. « Cette démarche de qua-
lité, que nous avons engagée depuis 
2013 avec tous nos agents d’accueil, 
concerne de la même manière nos 
agences sociales de La Source et de 
l’Argonne, signale Alexandrine Leclerc, 
adjointe au maire déléguée à la Famille 
et aux Solidarités. Elle vise à amélio-
rer la réponse à l’usager. » n

   CHIFFRE DU MOIS .

114 782
habitants, c’est la population légale millésimée 
2016 d’Orléans au 1er janvier 2019. Elle est en 
hausse depuis dix ans (+ 1,4 %), à l’instar de 
l’évolution positive constatée également sur 
le territoire métropolitain qui totalise pour sa 
part 282 828 habitants. n

 Plus d’info sur orleans-metropole.fr (actu) 

    RECENSEMENT 2019 . 

PARTICIPEZ !
L’Insee mène une nouvelle opération de 
recensement du 17 janvier au 23 février 2019, 
à Orléans. Celle-ci permettra non seulement de 
connaître le nombre de personnes qui vivent 
en France, mais aussi de déterminer la parti-
cipation de l’État au budget des communes, le 
nombre d’élus au conseil municipal, le nombre 
de pharmacies, etc. En bref, le recensement per-
met d’ajuster l’action publique aux besoins de 
la population. Il est donc essentiel d’y partici-
per. Durant cette période, un agent recenseur 
recruté par la mairie se présente chez vous, 
muni de sa carte officielle. Il est possible de 
répondre au questionnaire papier ou bien en 
ligne, à l’aide des identifiants remis par l’agent. 
Le recensement est gratuit. n 

 www.le-recensement-et-moi.fr

   ANIMATIONS . 

L’AGENDA DES AÎNÉS
Le calendrier des animations dans tous les quar-
tiers est disponible au CCAS et sur orleans-metro-
pole.fr. Il recense 80 propositions de sorties, tous 
domaines confondus : thé dansant, veillées conte, 
visites, jeux, ateliers de prévention, conférences, 
séjours, concerts… Sans oublier le spectacle au 
Zénith d’Orléans offert en décembre par la Mairie. 
Y est joint un bulletin d’inscrip-
tion au registre du 
Plan d’alerte et d’ur-
gence (météo) et à 
l’opération Tranquillité 
vacances qui protège le 
domicile (inscription gra-
tuite à ces dispositifs). n 

CAHIERS DE DOLÉANCES
Avec l’ouverture du grand débat national, la mairie d’Orléans a vu croître les sollicitations 
de la part d’habitants souhaitant s’exprimer à travers les cahiers de doléances mis à dis-
position depuis le 14 décembre dernier. La Mairie a donc décidé de maintenir ces registres 
ouverts pendant la durée du débat public, soit jusqu’au 15 mars 2019, afin de permettre 
aux Orléanais de prendre part à cette réflexion démocratique. Au terme de ce débat, Olivier 
Carré, maire d’Orléans et président d’Orléans Métropole, adressera les cahiers de doléances 
au Président de la République.

   Les cahiers de doléances sont à disposition à l’Hôtel de Ville et en mairies de proximité.
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RISQUES MAJEURS

SOYEZ ALERTÉS
Les inondations de mai 2016 l’ont 
démontré, le risque zéro n’existe pas ! 
Pour y faire face, Orléans Métropole 
et ses 22 communes ont décidé de 
proposer un dispositif gratuit de 
diffusion d’alertes à l’ensemble des 
habitants. Cet outil est un moyen 
complémentaire d’informer la popu-
lation le plus rapidement et le plus 

largement possible d’un incident et des consignes de sécurité à 
suivre par message vocal, SMS et/ou email. Il est possible de s’ins-
crire dans différentes rubriques : risques majeurs (naturels, tech-
nologiques, sanitaires, etc.), les pics de pollution atmosphérique 
et l’état des routes en hiver. n

  Inscription sur orleans-metropole.fr ou dans votre mairie

AUDIOVISUEL

LA TNT CHANGE 
DE FRÉQUENCES
Le 29 janvier 2019, Orléans, comme d’autres villes en France, sera concer-
née par des modifications de fréquences de la TNT (télévision numérique 
terrestre). Elles sont liées aux travaux en cours sur le réseau de télévision 
pour libérer des fréquences hertziennes de la bande des 700 MHz au profit 
des services de téléphonie mobile à très haut débit (4G et, à l’avenir, 5G). 
Cette opération va impacter les téléspectateurs qui reçoivent la télévision 
par l’antenne râteau (la moitié des foyers français). Ils risquent de perdre 
une partie de leurs chaînes et devront donc procéder à une recherche des 
chaînes à partir de la télécommande de leur télévision ou via l’adapta-
teur TNT. Pour accompagner cette évolution et répondre aux questions, 
l’Agence nationale des fréquences met en place un numéro, 0 970 818 818 
(non surtaxé), et un site : www.recevoirlatnt.fr n
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LE SAVIEZ-
VOUS ?
Orléans dispose à ce jour de 
plus de 70 points de connexion 
au WIFI dans l’espace public. Tous 
les quartiers sont couverts, ainsi que les parcs et jardins. Le 
déploiement est appelé à se poursuivre en 2019, notamment en 
centre-ville, dans la zone touristique et à proximité des grands 
équipements culturels et sportifs (musée des Beaux-Arts, Frac-
Centre, futur MOBE, etc.).

EXPO
LA CO-CONSTRUCTION S’AFFICHE
Depuis le 15 novembre et jusqu’au prin-
temps 2019, dans les mairies de proxi-
mité et en mairie centrale, de grands 
panneaux invitent les riverains à (re)
découvrir les quartiers d’Orléans, à tra-
vers une exposition qui retrace, par des 
photos et des textes courts, quelques 
lieux ou projets emblématiques de 
chaque secteur, et notamment ceux 
co-construits avec les habitants. n

CHAUFFAGE

GARE AU MONOXYDE !
Inodore, incolore, indétectable par 
l’homme, le monoxyde de carbone 
(CO) est la première cause de mor-
talité accidentelle par toxique en 
France. Il a provoqué en 2017 une 
soixantaine d’intoxications dans la 
région, impliquant 208 personnes. 
Les appareils qui fonctionnent 
avec une énergie combustible 
comme le bois, le charbon, le gaz 
(naturel, butane, propane), l’es-
sence, le fioul ou encore l’éthanol 
peuvent en être la cause s’ils n’ont 
pas été vérifiés par un profession-
nel avant la période de chauffe, 

s’ils ne sont pas correctement utilisés et si le logement est mal ventilé.
En cas de soupçon d’intoxication (maux de têtes, nausées, fatigue, 
etc.), il est recommandé d’aérer les locaux, d’arrêter si possible les 
appareils à combustion, d’évacuer les locaux et d’appeler les secours 
en composant le 15 (SAMU), le 18 ou le 112 (pompiers). n 

 Plus d’info sur www.centre-val-de-loire.ars.sante.fr
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SCOLARITÉ

AIDER UN ÉLÈVE, 
POURQUOI 
PAS VOUS ?

Accompagner un jeune dans le cadre de sa scolarité (du CP jusqu’à la 
terminale), le voir surmonter ses difficultés et prendre confiance en lui : 
la plus belle des récompenses pour les bénévoles de l’Entraide scolaire 
amicale, une association agréée par l’Éducation nationale. Ils sont nom-
breux sur Orléans et sa métropole, environ 150, mais c’est insuffisant 
pour répondre aux nombreuses demandes. L’association lance donc un 
appel pour renforcer ses rangs. n 

 Contactez Janine Lafois au 02 38 51 34 92.
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BUDGET  D’ORLÉANS 2019
 DES PROJETS À MATURITÉ
Doté de 208,5 millions d’euros, le budget d’Orléans marque en 2019 l’arrivée à maturité des projets 
d’envergure. Il réaffirme aussi trois priorités : faciliter le quotidien des habitants, renforcer 
l’attractivité du territoire et ancrer le développement durable dans tous les projets.

CHRO LA SOURCE

ÉCOLE
salle des sports

CHRO LA SOURCE

ÉCOLE
salle des sports

CHRO LA SOURCE

ÉCOLE
salle des sports

3

3 3

3

3

3

3

3

3

3

3

3

3

3

3

pour l’éducation avec la transformation de l’ancien collège de 
la Bolière pour accueillir l’élémentaire Cadou, l’acquisition de matériels  
informatiques, la rénovation du restaurant scolaire Jean-Mermoz, etc.

pour la pratique sportive et la poursuite des travaux   
centre nautique de La Source, centre aqualudique de centre-ville, 
gymnase du collège Orléans Nord-Est, etc.

en faveur de la politique sociale  
dont 8,193 M€ de subvention au Centre communal d'action sociale

pour assurer la sécurité et la tranquillité  
(vidéo-protection, sécurisation des bâtiments publics, prévention…)

pour l’entretien et l’embellissement de l’espace public  
(parcs, jardins, mise en lumière)

pour la jeunesse et l’animation urbaine
dont 3 M€ de subventions à l’Aselqo et aux associations

accompagner les aménagements de proximité des conseils 

consultatifs de quartier et le budget participatif (projets portés et 
décidés par les habitants)

agir pour répondre aux besoins en matière de santé  
(MSP) et améliorer l'accessibilité

des investissements incluent 
une dimension développement 
durable

isolation et amélioration énergé-
tique des bâtiments municipaux

accompagnement du Plan climat  
d’Orléans Métropole visant à réduire 
notre empreinte carbone

préservation de la biodiversité  
et développement de la culture  
scientifique avec le MOBE

promotion de la nature en ville

préservation de la ressource en 
eau et prévention des risques 
majeurs (système d’alerte de masse)

actions de sensibilisation  
(agendas 21 scolaires, Journées  
environnement-santé…)

FACILITER  
LE QUOTIDIEN DES ORLÉANAIS  

33,2
ME

31
ME

29,7
ME

29,9
ME

22,4
ME

7
ME

4
ME

3,55
ME

>

>

>

>

>

>

CONTRIBUER  
AU DÉVELOPPEMENT  

DURABLE DU TERRITOIRE 

>
>
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LES PRINCIPAUX 
PROJETS 2019

Le Loiret

BUDGET  D’ORLÉANS 2019
 DES PROJETS À MATURITÉ

CHRO LA SOURCE

ÉCOLE
salle des sports

CHRO LA SOURCE

ÉCOLE
salle des sports

RENFORCER  
L’ATTRACTIVITÉ  
DU TERRITOIRE  

3
3

3

3

3

pour la culture et le patrimoine 
avec la poursuite des projets  
des grands établissements et des travaux,  
le maintien des subventions aux acteurs  
et associations culturelles, etc.  

accompagner les grands  
événements 2019
Festival de Loire, Festival « Cannes 39 »,  
500e anniversaire de la Renaissance,  
les Voix d’Orléans…

poursuivre les projets d’urbanisme  
pour accompagner le parcours résidentiel 
des habitants et en accueillir de nouveaux

soutenir la dynamique commerciale 
et l'emploi

29,7
ME

208,5
ME

>

>

>

12 ME 

Rénovation du centre 
nautique de La Source

1 ME 

Lancement des premiers 
travaux CO’Met

Construction du centre 
aqualudique L’O

3,5 ME

6,18 ME

Création du MOBE

Projet collège Orléans 
Nord-Est

707 000 E

600 000 E
Aménagement de  
l'Auberge de jeunesse1 ME 

Transformation 
des Vinaigreries Dessaux

1,3ME 

Aménagement de 
classes école Cadou 

12 ME 

Rénovation vestiaires  
du stade Joncou

896 000 E 
Requalification du groupe 

scolaire Romain-Rolland

600 000E 
Zac Carmes-Madeleine

740 000 E 
Création du cimetière  
à La Source

3
3

« 2019 EST UNE ANNÉE DYNAMIQUE POUR ORLÉANS, AVEC  

LA CONDUITE DE NOMBREUX PROJETS ARRIVÉS À MATURITÉ ET  

LA RÉALISATION D'AUTRES, DE TAILLE PLUS MODESTE, MAIS QUI 

INTÉRESSENT LES ORLÉANAIS DANS LEUR QUOTIDIEN. NOUS SOMMES 

AU TRAVAIL POUR EUX, C'EST LA MOTIVATION DE NOTRE ÉQUIPE.  »  

Olivier Carré, maire d'Orléans et président d'Orléans Métropole

« L'ÉLABORATION DU BUDGET 2019 POUR ORLÉANS EST BASÉE  

SUR LA STABILITÉ DES TAUX D'IMPOSITION, LA MAÎTRISE DES DÉPENSES 

DE FONCTIONNEMENT, ET LA PRÉSERVATION DES CAPACITÉS D'ACTION  

ET D'INVESTISSEMENT POUR LES ORLÉANAIS.  »  

Michel Martin, 2e maire-adjoint délégué aux Finances

 

0,2 ME 

Etudes du Val Ouest

Convention territoriale Argonne

1,4 M E

Restaurant scolaire  
J.-Mermoz

340 000E

120 000E
Extension  
école M.-Proust

+ 10 ME 

réalisés par Orléans  
Métropole au titre des  

compétences transférées 
(voiries, ANRU 2, tourisme…)
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> ESPACE PUBLIC Depuis janvier, de nouvelles mesures contribuent à renforcer la 
propreté à Orléans et contrer les incivilités sur la voie publique. Campagne de communication, 
collectes à la carte et sanctions viennent d’être mises en place.

PROPRETÉ DE LA VILLE : 
TOUS CONCERNÉS

C ’est l’une des bonnes résolutions de 2019 : contribuer à ce que 
la ville soit propre et le reste ! Un souhait émis par les habi-
tants, de plus en plus nombreux à faire part aux élus de leur 

intérêt pour le sujet et de leur agacement face aux incivilités dont 
ils sont témoins dans leurs quartiers et en centre-ville. Abandon 
de déchets sur l’espace public, déjections canines sur les trottoirs, 
crachats, urine, dépôts sauvages, mégots… Ces « écarts » au bien-
vivre ensemble rentrent désormais dans la catégorie des infractions 
et sont constatés par les agents municipaux, sur le terrain, afin d’y 
mettre un terme et contribuer au respect de la propreté.
« La propreté contribue à l’embellissement et au rayonnement d’une 
ville, affirme Nadia Labadie, conseillère municipale en charge de la 
Propreté. Une ville est belle dès  lors qu’elle est propre. » Si l’idéal 
n’existe pas – et les élus en sont bien conscients –, la ville d’Orléans 
souhaite inciter « la  population  à  un  meilleur  respect  des  espaces 
publics et l'accompagner, ajoute Aude de Quatrebarbes, adjointe au 
maire chargée de la Politique de proximité et de la Gestion du do-
maine public. La propreté fait partie intégrante de la politique de la 
ville et représente le niveau d’exigence et d’excellence que l’on vise 
pour Orléans. » 

> Déploiement de nouveaux services
En début d'année, la ville d’Orléans a adopté de nouvelles mesures 
afin de proposer « un niveau de service supérieur à nos habitants », 
explique Sébastien Poncelet, directeur du Pôle Orléans, en charge 
de la coordination des agents de propreté. Désormais, les encom-
brants peuvent être ramassés sur demande, suite à un simple coup 
de téléphone, sous 24 ou 48 heures. L’expérience est menée durant 
six mois en centre-ville et dans le quartier Madeleine, avant de géné-
raliser l’opération sur l’ensemble de la ville. « Il suffit de déposer son 
meuble sur  le trottoir avant  le passage de  la collecte », poursuit le 
chef de service. 

I FÉVRIER 2019 | ORLEANS.MAG | n° 165

JE RISQUE QUOI, SI JE DÉGRADE LA RUE ?

Cinq types d’infractions sont à présent condamnées : le dépôt 
d’encombrants, le dépôt sauvage d’ordures, les déjections ca-
nines, l’urine et le jet de mégots. En fonction du jugement des 
agents de surveillance de la voie publique (ASVP), l’incivilité prise 
sur le fait ne peut mériter qu’un simple rappel à l’ordre. Dans le 
cadre d’un flagrant délit, l’ASVP peut engager un procès-verbal 
qui va mener à une transaction, discutée en commission (com-
posée d’élus et d’agents). La transaction donne à la personne 
interpellée le choix entre un montant forfaitaire correspondant 
au délit ou bien des heures de travail d'intérêt général à effectuer 
bénévolement au sein des services municipaux. Autre mesure 
qui était déjà appliquée et qui sera toujours fonctionnelle, la fac-
turation directe par les agents de propreté dans le cas où un sac 
de déchets est abandonné sur la voie publique et qu’on y trouve 
un élément nominatif. Cette facturation correspond au service 
rendu par la Mairie pour enlever le sac d’ordures concerné.
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Autre changement en ce début d’année, toutes les corbeilles de la ville 
sont dotées d’un éteignoir à cigarettes. « Les mégots représentent un 
réel fléau, insiste Aude de Quatrebarbes. On peut maintenant jeter sa 
cigarette proprement aux quatre coins de la ville. »

> Information et sensibilisation
Côté communication, des autocollants viendront habiller les pou-
belles de tri disposées un peu partout dans Orléans afin de pré-
venir les habitants que laisser leurs déchets ou encombrants à 
proximité n'est plus toléré. 
« Dans les quartiers, le vrai problème, ce sont les déjections canines », 
observe Aude de Quatrebarbes. Une centaine de distributeurs de 
sacs sont à disposition et la sensibilisation des propriétaires de 
chiens va être renforcée. L'intramails, lui, souffre des amas de sacs 
de déchets et d’encombrants sur l’espace public ; une quinzaine de 
« points noirs » ont ainsi été repérés par les services municipaux. « On 
a constaté ces derniers mois qu’il y avait vraiment une dérive qui nuit 
au  bon-vivre  dans  la  ville, constate Olivier Carré, maire d’Orléans. 
Parfois, c’est à la limite de la délinquance. Le sentiment de laisser-
aller nourrit le climat d’insécurité ressenti par la population. »

> Lutte contre les incivilités
La Mairie a donc décidé de sanctionner ces incivilités, cadré par un 
protocole d’accord signé avec Nicolas Bessone, procureur de la Répu-
blique. Le dépôt sauvage n’est donc plus le seul à être amendable. 
Toutes les incivilités recensées peuvent être sanctionnées si elles sont 
prises sur le fait (lire ci-contre). Des agents ASVP volontaires et en civil 
se déplaceront en binôme dans le but de sanctionner ce genre de délit. 
« Ils travailleront avec les agents de police, si besoin », ajoute Aude de 
Quatrebarbes.
Derrière ces sanctions il y a aussi la défense du travail des agents de 
nettoyage. « Ils  sont  parfois  découragés  d’enlever  un  graffiti  qu’ils 
avaient effacé la veille !, note Sébastien Poncelet. Ceux qui sont parti-
culièrement mis à rude épreuve aux lendemains d’événements publics 
tels que le Festival de Loire ou les Fêtes johanniques ont parfois “du 
mal à répondre à la charge de travail”. » Ces nouvelles mesures leur 
donneront, peut-être, un petit coup de pouce… n  Anaïs Rambaud
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4 
types de véhicules 

pour nettoyer la ville : 
balayeuses mécaniques, 

laveuses, bennes à ordure 
et petits véhicules bennant 

pour les corbeilles et  
les encombrants

3 000 m3

d’encombrants 
et de corbeilles 

de ville ramassés 
chaque année

77 
agents  

de propreté à 
Orléans, dont 28 
en centre-ville

ILS PRENNENT SOIN DE LEUR VILLE 
Pour l’association Qualité de vie à La Source, la propreté est une cause 
fondamentale. Elle a d'ailleurs donné lieu à la mobilisation de plus de 500 
jeunes sourciens, en décembre, dans des actions de nettoyage de leur quartier. 
À Orléans, nombreuses initiatives citoyennes existent en ce sens, à l'instar de 
ce "cleanwalk" organisé récemment par des étudiants de l'université, sur les 
bords de Loire et en centre-ville. Le collectif "Je nettoie ma Loire" programme 
régulièrement des opérations de ramassage, des ateliers et des animations de 
sensibilisation (lire aussi quartiers p. 31). 
S'il vous tarde de participer à ces actions, sachez que "J'aime la Loire propre" 
repart, le 2 mars, arpenter les 1000 km de rives du fleuve royal ; à chaque 
édition (2019 sera la 10e), 1 000 m3 de détritus sont ramassés ! Une quinzaine 
de points de départ sont proposés dans le Loiret dont trois dans la métropole 
d'Orléans : Bou (port de la Binette), Chécy (rive nord, derrière le stade) et 
Saint-Jean de la Ruelle (camping communal). Rendez-vous à 8h30 !

Signature d'un protocole d'accord avec le Procureur de la République,  
Nicolas Bessone, permettant à Orléans de lutter contre sur les incivilités  
sur la voie publique. 

Autocollant apposé  
sur les poubelles de tri 
pour lutter contre  
le dépôt de déchets  
ou d'encombrants   
sur l'espace public.
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D es fenêtres cassées et bâchées pour « isoler » les lieux, des 
planchers branlants, des murs fissurés, des fils électriques 
courant sous les gouttières… De l'habitat insalubre contre 

lequel le maire d’Orléans et président d’Orléans Métropole entend 
bien mener bataille, en s’appuyant notamment sur le dispositif ORI 
(opération de restauration immobilière) tout récemment validé 
et approuvé en conseil métropolitain. Principal quartier ciblé sur 
Orléans : les Carmes, retenu au titre du programme national de 
requalification des quartiers anciens dégradés où un diagnostic 
préalable avait permis de constater un habitat vétuste, inconfor-
table et énergivore, une offre de petits voire très petits logements 
locatifs et des taux de vacance élevés. Une partie du parc y est, en 
effet, détenue par des bailleurs indélicats, des propriétaires à la 
recherche d’une rentabilité forte pratiquant des niveaux de loyers 
relativement élevés mais peu d’investissement, notamment dans 
l’entretien ou la rénovation du bâti, provoquant une dégradation 
très avancée des logements. 
Une véritable dynamique de requalification est donc initiée afin 
d’accompagner les évolutions profondes du quartier, d’améliorer 
la qualité de vie des habitants, de restaurer une mixité sociale et de 
renforcer l’attractivité des logements, en transformant l’offre et en 
améliorant l’habitabilité et les performances thermiques. 

La Métropole s’appuie sur l'Opération Programmée d’Amélioration 
de l’Habitat « Renouvellement Urbain » afin de mobiliser des aides 
et soutenir les propriétaires dans leurs travaux d’amélioration des 
logements. S’y s’ajoute un accompagnement technique ou admi-
nistratif pour les aider à monter les dossiers de financement. Une 
soixantaine d’immeubles ont ainsi été repérés et identifiés sur le pé-
rimètre et les propriétaires de neuf d’entre eux déjà visés. « L’opéra-
tion associe deux temps, détaille Muriel Cheradame, maire-adjointe 
en charge du dossier. En premier, l’accompagnement des proprié-
taires pour les aider à rénover leur appartement (rénovation ther-
mique, ventilation, etc.). Mais s’ils ne mettent pas en œuvre les me-
sures prescrites, nous pouvons intervenir dans un deuxième temps 
avec des mesures coercitives, les obliger à réaliser ces travaux dans 
un délai déterminé. Si ce dernier n’est pas respecté, ça peut aller 
jusqu’à l’expropriation du bien. » 
D’autres secteurs de la ville ont aussi été passés au crible et notam-
ment le quartier Bourgogne où une quarantaine d’immeubles abri-
tant potentiellement de l’habitat indigne ont été repérés. En 2019, 
une étude s’apprête à être lancée afin de définir une politique de 
lutte contre ces pratiques, une des priorités d’Orléans Métropole. n 

 michaël simon

STOP AUX
LOGEMENTS 
INSALUBRES 
> HABITAT VÉTUSTE Plusieurs 
secteurs de la Ville font l’objet d’une dynamique 
campagne de lutte contre le mal logement.
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« LES GENS QUI MISENT SUR  LE MAL LOGEMENT  

 NE SONT PAS LES BIENVENUS À ORLÉANS. »  
O. Carré, maire d'Orléans, président de la Métropole
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INFOS www.orleans-metropole.fr > villes & quartiers

VOTRE ÉLUE DE QUARTIER
Brigitte Ricard,
adjointe au maire pour le centre-ville : 
Bourgogne/République, Carmes/Bannier

MAIRIE DE PROXIMITÉ
5 place de la République
Tél. 02 38 68 31 60
mairie-centreville@ville-orleans.fr
Ouverture le lundi de 14h à 17h,
du mardi au vendredi de 8h30 à 12h30 et 
de 14h à 17h, et le samedi de 9h à 12h

MARCHÉS
n   Marché des Halles-Châtelet,  

du mardi au samedi de 8h à 19h30,  
et le dimanche de 8h à 13h

n   Marché du centre-ville,  
place de la République,  
le mercredi de 15h à 19h30

n   Marché aux livres, place du Martroi,  
le vendredi à partir de 8h

n  Marché nocturne, place du Martroi,  
le vendredi de 17h à 22h

Mélange de sentiments pour les cousins et des-
cendants de la famille Dessaux, à l’heure de 
retourner dans l’historique maison de leur 

enfance, celle de Charles et Paul, les frères jumeaux, 
de Ludovic, celle des grands-parents et arrière-grands-
parents, celle qui jouxtait la vinaigrerie du même nom 
créée par leurs ancêtres en… 1789 ! 
De l’émotion et de la nostalgie, tout d’abord, de voir ainsi 
tant de souvenirs émerger au pied des cuves de l’entre-
prise familiale, puis rapidement de la satisfaction et de 
la reconnaissance en découvrant l’opération de réhabi-
litation patrimoniale intégrale menée par la Ville via son 

aménageur la SEMDO, qui a permis de créer 11 logements 
(6 appartements du T2 au T4 et 5 plateaux à aménager) 
tout en conservant de nombreux détails architecturaux. 
Radiateurs en fonte fleurie, escaliers, cheminées, vitraux 
ou médaillons d’époque ont ainsi retrouvé leurs lettres 
de noblesse, tandis que façade, couverture et charpente 
ont été entièrement reprises. À l’intérieur, la petite cour 
accueille aujourd’hui des places de stationnement pour 
les heureux locataires ou propriétaires de ces nouvelles 
habitations, tandis qu’en vitrine, un local d’environ 120 m2, 
destiné à accueillir une activité encore à définir, reste à 
pourvoir. n  Michaël Simon

LA NOUVELLE VIE  
DE LA « MAISON DESSAUX »
> RESTAURATION  L’emblématique bâtisse, qui a successivement accueilli 
l’Institut des frères des écoles chrétiennes, la famille Dessaux puis des associations 
orléanaises, vient d’être entièrement réhabilitée. 
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Vent de fraîcheur sur le parvis
Après la fin de l’aménagement du passage Isabelle-Romée fin décembre, entre les rues des 
Africains et Gros-Anneau, ouvriers et engins s’affairent depuis janvier à la reprise du parvis 
de l’église Saint-Pierre-le-Puellier voisine. Au programme, notamment, remplacement des 
pavés fatigués par des nouveaux en pierre de Souppes, reprise des réseaux, renouvellement 
de l’éclairage et du mobilier urbain, conservation du gros chêne mais remplacement des plus 
petits spécimens par des espèces plus adaptées à la physionomie des lieux, type arbres tiges 
(magnolias), plantation de tables d’ifs et de massifs de vivaces. L’opération (qui concerne éga-
lement les amorces des rues de la Folie et de la Tour adjacentes) devrait être terminée pour le 
début des festivités johanniques, à l’exception de la partie nord, au droit de l’îlot Saint-Pierre, 
où de nouvelles habitations sont en cours de construction. 

Une partie des cousins et 
descendants de la famille 
Dessaux devant la maison  
de leurs ancêtres,  
entièrement réhabilitée.
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BLOC-NOTES
    PERMANENCE ÉLUE

Permanence de Brigitte Ricard, adjointe 
au maire pour le centre-ville, sur rendez-
vous, en mairie de proximité (rens. et 
prise de rendez-vous au 02 38 68 31 60) 
et le 1er mars de 17h à 19h, sur le marché 
nocturne, place du Martroi.

    DIMANCHE 3 FÉVRIER
Concert de soutien à Habitat&Humanisme-
Loiret (action en faveur du logement  
pour personnes en situation précaire)  
par les chorales La Rabolière (Jargeau) et 
Pourquoi Pas ? (Gien), 17h, à l’église 
Saint-Pierre-du-Martroi (12€, rens. et rés. 
sur loiret@habitat-humanisme.org)

    MARDI 5 FÉVRIER
Réunion de chantier rue de la Grille, 8h30, 
rdv angle des rues Porte-Saint-Jean et de 
la Grille (également mardi 26 février). 

    MARDI 5 FÉVRIER
Réunion de chantier rue Notre-Dame-de-
Recouvrance, 9h, rendez-vous partie nord 
de la rue (également mardi 26 février). 

    JEUDI 7 FÉVRIER
Quiz-conférence prévention routière 
« Piétons, les dangers de la rue », en 
partenariat avec AGIRabcd, 15h, CCAS, 
salle du conseil, 69 rue Bannier (gratuit, 
rens. et inscription au 02 38 68 46 18).

    SAMEDI 9 FÉVRIER
Hors les murs « Apolline » (rock), 16h, 
place du Martroi.

    MARDI 12 FÉVRIER
Café-mémoire « Vacances, prendre du 
temps pour soi », 15h à 17h, organisé par 
France Alzheimer Loiret, salon de thé 
Marco Polo, 11 place Louis-XI (gratuit). 

    SAMEDI 16 FÉVRIER
Hors les murs « Cromatik Electrik »  
(vielle à roue et beatbox), 16h, place de 
la République.

    DU JEUDI 21 AU SAMEDI 23 FÉVRIER
Braderie d’hiver, centre-ville.

    SAMEDI 23 FÉVRIER
Hors les murs « Le pouvoir aux fleurs de 
Mathilde » (théâtre de rue), par la cie 
lodela, 16h, place de la République.

    JEUDI 28 FÉVRIER
Veillée conte, Ding Dong, par Anne 
Boutin-Pied et Florent Gateau, 17h, 
Résidence Isabelle-Romée, 7 rue du 
Puits-de-Linières (rés. au 02 38 68 46 18).

    LES ATELIERS CCQ 
Les ateliers du conseil consultatif du 
centre-ville se réunissent régulièrement 
sur les trois thématiques suivantes : 
amélioration du cadre de vie, bien vivre 
ensemble, circulation et déplacements. 
Inscription : mairie de proximité 
au 02 38 68 31 60.

Chineuse invétérée, 
Tiffany vient 
d’ouvrir un lieu  
au concept inédit  
à Orléans :  
un café-brocante 
où tout, du sol  
au plafond,  
est à vendre.

> COMMERCE

UN CAFÉ PAS COMME LES AUTRES
 « Ici, tout est à vendre, sauf nous » : le message à la craie sur l’ardoise fixée sur le mur de pierres, 
dès l’entrée, annonce non sans humour la couleur. Bienvenue à Loup’Ange à l’instant, nouveau 
café/salon de thé au concept inédit à Orléans, où il est possible d’acheter sa tasse ou son maza-
gran après y avoir dégusté une boisson chaude, mais plus généralement de repartir avec n’im-
porte quel élément de la déco sous le bras. Du buffet aux cadres, en passant par les fauteuils, 
les petites cuillères, les bibelots, les vélos dans le couloir ou les vinyles qui grésillent délicieu-
sement sur la platine, « tout est à vendre sauf nous », se plaît à répéter Tiffany, la maîtresse des 
lieux, bien connue des Orléanais amateurs de vêtements vintage pour être à la tête des deux fripe-
ries Loup’Ange à l’élégance, rue d’Escures et rue Jeanne-d’Arc, à deux pas de son nouveau bébé. 
« Dans mes friperies, je voulais installer un coin café, mais l’espace était trop restreint. Chineuse 
depuis ma tendre enfance, j’utilisais régulièrement des objets ou meubles à moi en déco dans 
ces mêmes boutiques, et beaucoup de clients me demandaient s’ils étaient à vendre. Du coup, 
l’idée a mûri de mélanger les activités et sur les bons conseils d’Alexandre, qui venait pile de fer-
mer son café littéraire Autour de la Terre, je me suis lancée ! » Trois salons, autant d’ambiances 
différentes, et un décor par définition en perpétuelle évolution : la formule imaginée par Tiffany et 
partagée avec son frère, qui assurera service et sélection musicale pointue, devrait faire mouche 
à tous les coups. n  M. Simon

 Loup’ Ange à l’instant, salon de thé/café/brocante, 3 rue Jeanne-d’Arc.  
Du mardi au samedi, de 10h à 19h 
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PLACE "CANOPÉ" BIENTÔT REFAITE
L’opération transformation est lancée sur la place dite « Canopé », en référence à l’institution 
éponyme (ex-CRDP) qu’elle jouxte. Aujourd’hui routière et dédiée essentiellement au stationne-
ment automobile plus ou moins organisé, elle s’apprête à se muer en un véritable parvis paysa-
ger. Et même si sept places y seront néanmoins conservées, auxquelles s’ajouteront de nouvelles, 
créées rues des Chats-Ferrés (grâce à la réduction de l’emprise 
de la voie) et du Cloître-Saint-Paul, c’est bien aux piétons et aux 
circulations douces que sera dédié l’espace. Un cheminement en 
pas japonais sera créé pour inviter les passants à la promenade, 
le long de laquelle de nouveaux arbustes et massifs viendront 
prendre racine, auprès des tilleuls existants. Une partie du par-
vis sera plantée de gazon, et l’autre traitée en pavés sciés et en 
pavés vieillis, dans le prolongement du revêtement de la place 
De-Gaulle et de la rue Notre-Dame-de-Recouvrance, dont la par-
tie nord et la portion attenante à la rue des Chats-Ferrés seront 
reprises. L’opération devrait être terminée d’ici cet été. 

La voie ne sera 
plus circulante que 
dans le sens 
nord-sud, via des 
bornes d’accès, et 
donc uniquement 
pour les riverains. 

••165- quartiers2.indd   29 21/01/2019   11:25



Autour de l'adjointe  
au maire déléguée à  
la Solidarité, 
Alexandrine Leclerc, 
l'équipe de l'Espace 
solidarité, lors des  
20 ans de la structure 
en octobre dernier.
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L e bâtiment se veut aussi discret que ceux qui en 
ouvrent les portes depuis vingt ans. Une épicerie 
pas comme les autres, où l’on trouve le nécessaire 

pour se nourrir, se laver ou entretenir sa maison, mais 
à moindre coût. L’Espace solidarité, de son vrai nom, 
géré par le CCAS (centre communal d’action sociale) 
de la mairie d’Orléans, accueille depuis sa création des 
Orléanais dans le besoin, qui connaissent des difficul-
tés financières passagères et trouvent dans le local niché 
sous les arcades du faubourg Madeleine autant un lieu 
d’approvisionnement qu’une oreille attentive. « Les béné-
ficiaires sont orientés ici par des travailleurs sociaux, nos 
partenaires, explique-t-on du côté de la structure. En fai-
sant leurs courses ici, ils ne payent, en fonction du “reste 
à vivre” et du foyer, qu’entre 5 et 30 % de la valeur de 
ce qu’ils emportent. » L’argent ainsi économisé permet 

progressivement de tenter de résorber les dettes, de 
payer les factures, de surmonter les difficultés. « Nous 
ne sommes pas dans la distribution alimentaire, pas du 
tout. Il y a un véritable suivi des bénéficiaires, un entre-
tien régulier avec eux, ainsi qu’un travail pédagogique 
sur la gestion de leur budget. » 
Et un soutien moral essentiel pour rompre l’isolement 
social. « Nous organisons chaque mois des ateliers col-
lectifs à visée pédagogique, qui permettent également 
à nos bénéficiaires de partager leur savoir-faire avec les 
autres, ce qui est très valorisant. Nous programmons éga-
lement des sorties, des moments festifs et conviviaux 
pour les familles. » En vingt ans d’existence, l’Espace 
solidarité a ainsi accueilli quelque 2 006 familles, soit 
6 381 personnes, et enregistré plus de 21 000 passages 
en caisse. n  michaël simon

> SOCIAL  Depuis vingt ans, l’espace solidarité, appelé aussi  épicerie 
sociale, permet à des personnes qui connaissent des difficultés financières  
passagères de faire leurs courses, comme tout le monde, ou presque.

DE LA SOLIDARITÉ EN RAYON

INFOS www.orleans-metropole.fr > villes & quartiers

VOTRE ÉLU DE QUARTIER
Sébastien Hoel, adjoint au maire pour 
le secteur Ouest  : Madeleine,Dunois/
Châteaudun/Faubourg Bannier

MAIRIE DE PROXIMITÉ
99 faubourg Madeleine
Tél. 02 38 72 56 13
mairie-ouest@ville-orleans.fr
Ouverture le lundi de 14h à 17h, du 
mardi au vendredi de 8h30 à 12h30 et 
de 14h à 17h, et le samedi de 9h à 12h

MARCHÉS
n   Marché Dunois, place Dunois,  

le jeudi, de 15h à 19h30

n   Marché Madeleine,  
allées Pierre-Chevallier, le dimanche, 
de 8h à 12h30
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Après examen de leur dossier, les 
bénéficiaires ont accès à l’épicerie 
sociale une fois par semaine pour 
y faire leurs courses à moindre 
coût, pendant 6 mois maximum, le 
temps de tenter de résorber des 
difficultés financières passagères 
et de réapprendre à gérer leur 
budget. 
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BLOC-NOTES
    VENDREDI 1ER FÉVRIER

Permanence de Sébastien Hoël, 
adjoint au maire pour le secteur 
Ouest, sans rendez-vous, 14h30  
à 16h30, en mairie de proximité 
(sur rdv en dehors de la permanence, 
rens. au 02 38 72 56 13).

    DIMANCHE 10 FÉVRIER
Atelier de création d'outils 
pédagogiques proposé par  
le collectif de citoyens "Je nettoie 
ma Loire", de  15h à 19h, à l'Aselqo 
Madeleine, 18 allée P.-Chevallier  
(accès libre et gratuit).
> Facebook Je nettoie ma Loire  

    MARDI 26 FÉVRIER
Thé dansant avec le groupe 
Nevada, organisé par le service  
des aînés du CCAS, 14h à 17h,  
salle de la Madeleine,  
103 faubourg Madeleine  
(8€, inscription obligatoire au  
02 38 68 46 18). 

L'installation 
prochaine d'un 
food-truck 
participera de  
la convivialité de  
la place de l'Europe.

Rendez-vous de travail,  
le 29 novembre, pour Olivier 
Carré, maire d'Orléans, afin de 
détailler le projet de rénovation 
des rues du Parc et Serenne.
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> REQUALIFICATION

LA RUE SERENNE 
CHOYÉE
Imaginée par la Mairie, l’opération d’amélioration de la rue de Serenne 
n’avait à l’époque pas semblé satisfaire les riverains présents en réunion 
publique, qui avaient exprimé leur volonté de pouvoir profiter de travaux 
de plus grande ampleur, à l’instar de ceux qui avaient été menés dans la 
rue de Patay voisine, elle entièrement reprise. La nouvelle version du pro-
jet qui leur a par la suite été présentée a en revanche obtenu un satisfecit. 
Ce sont donc des travaux de requalification qui y seront menés dès le 
début du mois de février, comprenant notamment l’enfouissement des 
réseaux, dossier auquel les principaux intéressés semblaient particuliè-
rement attachés. Au programme également, la reprise de l’éclairage et du 
mobilier urbain, la réfection des trottoirs, la matérialisation des entrées 
charretières en pavés, sans oublier la plantation de trois ou quatre pru-
nus et de fosses végétales vouées à accueillir rosiers ou géraniums. Le 
stationnement, quant à lui, sera maintenu en quinconce et comptera 11 
places au total, dont une réservée aux PMR. Une réunion sera organisée 
avec les riverains à mi-chantier, sur place, courant mars. n  michaël simon

> BUDGET PARTICIPATIF 2018

LA PLACE DE L’EUROPE
EN LUMIÈRE
« Humaniser et promouvoir la place de l’Europe. » Plus en détail : aménager les terrasses de la place 
de l’Europe avec du mobilier urbain contemporain pour en faire un espace contemplatif et convivial.  
Porté par l’ADAQOO (Association de défense et d’aménagement des quartiers de l’ouest orléa-
nais), c’était un des neuf projets retenus dans le cadre du budget participatif 2018. Mais il a 
dû être entièrement repensé, à la suite de craintes de nuisances sonores exprimées en réu-
nion publique par de proches riverains. Exit donc la pergola ou les bancs sur le belvédère avec 
vue sur Loire, les aménagements se concentrent désormais sur la place en elle-même. Ainsi, 
une table de pique-nique avec ses chaises, estampillées du nom du lieu, une autre propice 
à la pratique des échecs, tout comme sur les bords de Loire, et des transats en bois y seront 
prochainement installés. Par ailleurs, un appel à candidature vient d'être lancé afin d’y ins-
taller un food-truck. Une aubaine pour les salariés du Crédit Mutuel voisin et ceux des nom-
breuses institutions implantées sur place. n  michaël simon
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QI GONG SOLIDAIRE
L'école du Taiji Orléans organise, les 2 
et 3 mars, à la salle d'arts martiaux de 
la Madeleine, un "Qi gong solidaire" au 
profit de Karuna Shechen, association qui 
vient en aide aux communautés défavori-
sées du nord de l'Inde, du Népal et du Tibet 
oriental. Au programme : mouvements et 
respiration pour éveiller le QI du corps, le 
samedi (15h-18h), et ziran qi gong pour 
les tendons et les méridiens, le dimanche 
(9h30-12h30 et 14h30-17h30). Inscriptions 
à conteeric@wanadoo.fr. Pour vos dons : 
chèque à l'ordre de Karuna Shechen.

EN BREF
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BALADES SUR LA ROUTE 
DE LA PROXIMITÉ

BLOC-NOTES
   SAMEDI 2 FÉVRIER 

Vide-greniers livres, BD, vinyles, 
14h à 17h, organisé par le comité 
des fêtes Loire Saint-Marc, salle 
Albert-Camus, place du Champ 
Saint-Marc (renseignements 
au 06 22 06 74 43).  

   SAMEDI 9 FÉVRIER
Permanence de Florence Carré, 
ajointe au maire pour le secteur  
Est, 10h30 à 12h, uniquement sur 
rendez-vous, en mairie de proximité 
(renseignements au 02 38 68 43 03). 

   MARDI 12 FÉVRIER
Loto intergénérationnel, 15h, 
résidence Alice-Lemesle, 36,  
rue du 11-Novembre, organisé  
par le service des aînés du CCAS  
(1 carton 3€, 7€ les 3 cartons,  
inscription au 02 38 68 46 18). 

   MERCREDI 13 FÉVRIER 
Atelier « Allons jouer », 14h30  
à 17h30, à la Médiathèque Argonne,  
1 place Mozart (tout public,  
accès gratuit, rens. 02 38 68 43 11, 
également le samedi 16 février).

32 en 25 mois. À ce rythme, les balades 
urbaines sont très vite devenues aussi 
incontournables que l’adjointe au maire du 

secteur qui les a initiées en mars 2016 et mène depuis 
chacune d’entre elles. « L’objectif fixé d’entrée était 
de pouvoir aller à la rencontre d’un maximum de per-
sonnes qui habitent dans le secteur, détaille Florence 
Carré. Ce ne sont pas eux qui viennent à nous, mais la 
mairie qui va à eux. Et sans sujet fixe, à l’inverse d’une 
réunion publique. » L’occasion donc pour les principaux 
intéressés d’interpeller directement l’élue sur les pro-
blèmes qu’ils rencontrent au quotidien, sur des sujets 
aussi divers que la propreté et les incivilités récurrentes 
(bacs à demeure, dépôts sauvages, etc.), la circulation 
(vitesse excessive, manque de visibilité au débouché 
d’une rue, etc.), le stationnement, les panneaux d’af-
fichage peu clairs ou insuffisants, etc. 

Les balades répondent à un besoin
Entourée des membres du CCQ, toutes les trois semaines 
en moyenne, de 18h à 20h afin de toucher le plus large 
public, elle arpente donc les rues d’un circuit défini à 
l’avance, « sans oublier les coins plus “perdus”, parfois 
limitrophes ». À l’écoute de ceux « que l’on n’entend 
pas, mais qui n’ont pas pour autant rien à dire ». 
Et après ? « Si les choses peuvent se régler facilement, si 
c’est simple techniquement, nous intervenons dans la 
foulée. Si le cas demande un vrai aménagement, nous 
lançons des études de faisabilité. » 
La pose d’un banc dans la venelle à proximité du gym-
nase Gaston-Coûté, l’ajout de plantes plus colorées 
autour de l’église Don Bosco et l’agrandissement de la 
zone bleue à ses abords, le nettoyage des lampadaires 
du chemin de Halage, l’inversion du sens de priorité rue 
Eugène-Faugoin ou la création d’une nouvelle place de 

stationnement rue du Poirier-Rond sont bien le fruit 
des balades urbaines et de l’écoute attentionnée des 
riverains. Et la preuve que « cela répond à un besoin », 
démontrent de concert l’élue et le responsable de la 
mairie de proximité, Damien Escudier. Et même si toutes 
les demandes ne peuvent aboutir, et que d’autres sont 
actuellement étudiées par les services municipaux 
concernés, de nouvelles devraient encore émerger en 
cette nouvelle année. 
En effet, dix nouvelles balades sont déjà prévues pour 
2019, dont les dates restent encore à définir avec les 
membres du CCQ qui vient tout juste d’être renouvelé. 
Elles devraient permettre une nouvelle fois de donner 
la parole à ceux qui ne l’ont pas, qui n’osent pas, pro-
poser de nouvelles idées pour améliorer le quotidien 
de tous et créer du lien social en faisant se rencontrer, 
sur le trottoir au détour d’une intersection, des voisins 
qui ne se connaissaient pas jusque-là. Et si c’était aussi 
cela, la vraie proximité ? 

 Pour avoir un aperçu de tous les projets en cours 
et réalisés, aller sur umap.openstreetmap.fr et taper 
balade urbaine Orléans

> PARTICIPATION CITOYENNE  Initiées par la mairie de proximité 
en mars 2016, les balades urbaines permettent aux riverains d’alerter leur élue 
de quartier sur leurs problèmes du quotidien. 

Florence Carré,  
avec des membres  
du CCQ, rue de Reims, 
lors d'une des  
32 balades urbaines.

INFOS www.orleans-metropole.fr > villes & quartiers

VOTRE ÉLUE DE QUARTIER
Florence Carré, adjointe au maire pour 
le secteur Est : Barrière Saint-Marc/
La Fontaine, Argonne/Nécotin/ Belneuf, 
Saint-Marc/Faubourg Bourgogne/
Argonne sud

MAIRIE DE PROXIMITÉ
1 place Mozart - 02 38 68 43 03
mairie-est@ville-orleans.fr
Ouverture le lundi de 14h à 17h, du 
mardi au vendredi de 8h30 à 12h30 et 
de 14h à 17h, et le samedi de 9h à 12h 

Équipe de prévention SPMR Argonne 
Contact : 06 74 95 14 91 (du lundi au 
samedi, de 16h à 23h15 et le dimanche, 
de 14h à 20h)

MARCHÉS
n   Marché, place du Boulodrome et du 

Marché, le vendredi, de 7h30 à 12h30

n    Marché du quai du Roi, le samedi, de 
7h30 à 12h30
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La résidentialisation du 
secteur se poursuivra en 
2013, comme ici 
résidence du Blason.

INFOS www.orleans-metropole.fr > villes & quartiers

VOTRE ÉLU DE QUARTIER
Laurent Blanluet, 
adjoint au maire pour le secteur Nord : 
Acacias/Blossières/Gare

MAIRIE DE PROXIMITÉ
11 rue Charles-le-Chauve
Tél. 02 38 43 94 44
mairie-nord@ville-orleans.fr
Ouverture le lundi de 14h à 17h, du 
mardi au vendredi de 8h30 à 12h30 et 
de 14h à 17h, et le samedi de 9h à 12h

n  Équipe de prévention SPMR  
Blossières – Contact : 06 74 95 14 89 
(du lundi au samedi, de 15h à 22h15)

MARCHÉS
n   Marchés, rue Charles-le-Chauve :  

le mardi, de 7h30 à 12h30

n   Marché Münster, place Charles-
d’Orléans, le mercredi, de 7h30 à 
12h30

n   Brocante, bd A.-Martin, le samedi, de 
7h à 13h

34
Q

U
A

RT
IE

RS
  >          NORD

©
 JE

A
N

 P
U

YO

La nouvelle troupe 
reprendra les grands 
classiques français et 
étrangers.

LA SOURICIÈRE,  
AU THÉÂTRE DU SOIR
> PRATIQUE AMATEUR  Depuis quelques mois, comédie et  
tragédie se jouent, chaque semaine, à la salle Yves-Montand. À l’origine de cet 
apprentissage théâtral, Aurélien Hayot et Anne Bobillier, les créateurs de  
l’association La Souricière. 

L a formule consacrée est respectée : à La Souricière, 
on fait les choses sérieusement sans se prendre au 
sérieux ! Créée il y a quelques mois, la troupe théâ-

trale compte déjà 17 membres, tous amateurs. « Ils ne 
viennent pas forcément de compagnies, confie Aurélien 
Hayot, cofondateur et président de l’association. Mais ce 
qui les rassemble, c’est l’amour du théâtre, des textes et 
du jeu. » Pour le jeune homme de 22 ans, élève depuis un 
an du célèbre cours Florent à Paris, la passion du théâtre 
remonte à l’enfance. « Ma famille n’a rien à avoir avec 
cet univers, le déclic a eu lieu à l’école quand, à 9 ans, 
j’ai tenu le rôle principal dans Charlie et la chocolaterie. 
Après, je me suis nourri au sein des cours du théâtre de 
Janville et du club du lycée Pothier d’Orléans, avant d’in-
tégrer en 2015 la troupe orléanaise Bath’art. » 
La création de La Souricière constitue donc une suite 
logique. « J’ai toujours eu en tête le projet d’avoir ma 
propre compagnie, se souvient Aurélien, avec cette 
volonté de bâtir, mûrir et construire en troupe un récit 
théâtral. » Tous les lundis et mercredis, de 20h à minuit, 

les amateurs se retrouvent à la salle Yves-Montand pour 
les séances de travail et les répétitions. Anne Bobillier 
remet Shakespeare et Hamlet à l’affiche tandis qu’Auré-
lien Hayot dévoile les subtilités de Feydeau avec Léonie 
est en avance. « Nous prenons notre temps, en appro-
fondissant le texte, en échangeant autour du propos 
de l’auteur, du jeu… Sans oublier en préambule le tra-
vail d’échauffement et de préparation basé sur la respi-
ration, le souffle et la voix. » 
Si le répertoire de La Souricière reprend les grands clas-
siques français et étrangers, de Molière à Tchekhov, en 
passant par des références contemporaines, la compagnie 
entend bien présenter cette année au public ses deux pre-
mières créations. « Nous recherchons des salles à Orléans et 
dans la métropole. » Mais au fait, pourquoi La Souricière ? 
« Il s’agit à la fois d’une célèbre pièce d’Agatha Christie et du 
nom de l’histoire insérée par Shakespeare dans Hamlet ! » 
Peut-être l’objet d’une prochaine mise en scène de la jeune 
compagnie ? Affaire à suivre. n  M. Prévost

 Contact : asso.la.souriciere@gmail.com
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Le samedi  
17 novembre,  
les différents  
acteurs de l'opération 
ont inauguré les  
12 arbres à poèmes.

> ÉCO-QUARTIER

PREMIÈRES PLANTATIONS  
AU CŒUR DES GROUES 
Amandiers, arbres de fer, poiriers communs et de Chine, chênes verts, pubescents, 
rouges d’Amérique ou hybrides d’Espagne, sophoras du Japon, alisiers…  
En parallèle de la concertation en cours avec les habitants, invités à dessiner 
les contours et imaginer les aménagements futurs du projet, l’éco-quartier des 
Groues vient de franchir un nouveau cap avec l’opération de pré-verdissement, 
qui préfigure l’arboretum qui s’apprête à prendre racine au cœur des 64 hectares 
du site. Bien aidés par les élèves des écoles Pierre-Ségelle et Notre-Dame-de-
Consolation, Olivier Carré, mairie d’Orléans et président d’Orléans Métropole, 
et Christophe Caillou, maire de Saint-Jean-de-la-Ruelle (sur laquelle se situe une 
partie du futur quartier), ont ainsi symboliquement mis en terre les premières 
plantations, jeudi 20 décembre dernier. Pendant ce temps, la co-construction 
du projet se poursuit, et après les réunions sur les thèmes de la mobilité, de 
la haute qualité d’habitat, de la nature en ville et de l’identité du quartier, une 
réunion publique de restitution de ces ateliers est organisée mardi 5 février.

  Réunion publique mardi 5 février, salle Yves Montand à 18h30.

> CULTURE

DES POÈMES 
DANS LES ARBRES
Il n’y a plus de doute possible : les poèmes poussent 
(aussi) dans les arbres ! La preuve, place de la Nouvelle-
Orléans. Cette action a été conduite par la mairie 
d’Orléans – dans le cadre de son programme annuel  
de plantation –, les membres du Rotary Club d’Orléans 
et les équipes et usagers de l’Aselqo Murlins. Au prin-
temps dernier, un appel aux « poètes » a été lancé auprès des usagers de l’Aselqo Murlins et 
des habitants du quartier. Bernadette, Dalila, Claudine, Hamza, Nadine, Viviane, Sahyla ou 
Blanche ont répondu et participé, jusqu’en septembre, aux ateliers d’écriture organisés au 
centre social. « Chacun a été accompagné et aidé par un membre du Rotary Club d’Orléans, 
rappelle Abdenabi El Mordi, responsable de l'établissement. L’occasion de véritables et beaux 
échanges entre des mondes qui ne se côtoient pas forcément. » Il y a quelques semaines, lors 
de l’inauguration de la place réhabilitée, l’ensemble des acteurs était présent pour découvrir 
et lire les fruits de leur création. Au total, 12 poèmes pour 12 arbres, visibles de façon pérenne 
sur le site. « Le promeneur ou l’habitant du quartier peut s’accorder une pause poétique, et 
les auteurs des textes retrouver leurs écrits et se sentir valorisés, confie Abdenabi El Mordi. 
C’est aussi une invitation à se réapproprier l’espace public de manière originale pour mieux 
l’apprécier. » Le poète ne disait-il pas vivre heureux au pied de son arbre ? n  M. Prévost

 Opérations « arbres à poèmes » prévues prochainement rue Charles-Perrault (Blossières), 
place Sainte-Croix (Dauphine) et parc Peteau (Madeleine). Informations auprès des centres 
Aselqo des quartiers concernés.
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BLOC-NOTES
    DIMANCHE 3 FÉVRIER

Spectacles pour enfants,  
organisés par l’association 
Blossières Initiatives, 10h et 15h,  
salle Yves-Montant, 1 rue Charles-
Perrault (entrée 2€ le matin, 3€ 
après-midi, rens. au 06 32 85 15 98). 

    JUSQU’A FIN MAI
Travaux des parkings Capitaine- 
de-Boissieu (évolution en fonction 
des conditions météorologiques). 

    MARDI 5 FÉVRIER
Permanence du commissaire 
enquêteur concernant l’enquête 
publique sur le SCOT (Schéma de 
cohérence Territoriale) et le PDU 
(plan de déplacements Urbains),  
14h à 17h, mairie de proximité  
(rens.  au 02 38 43 94 44). 

    MARDI 5 FÉVRIER
Troc party, organisé par  
l'Aselqo Blossières, 13h30 à 16h30,  
à l'Aselqo Blossières, 4 rue Antoine-
Becquerel (accès gratuit).

    MARDI 5 FÉVRIER
Réunion publique relative  
à la restitution des ateliers  
de concertation sur la construction 
du futur éco-quartier des Groues, 
initiés en décembre par les mairies 
d’Orléans et Saint-Jean-de-la-Ruelle, 
18h30, salle Yves-Montand,  
1 rue Charles Perrault.

    JEUDI 6 FÉVRIER
Permanence de Laurent Blanluet, 
adjoint au maire pour le secteur 
Nord, 15h à 16h30, uniquement sur 
rendez-vous, en mairie de proximité 
(rens. au 02 38 43 94 44).   

    DIMANCHE 17 FÉVRIER
Loto convivial, organisé  
par l’association Notre-Dame- 
des-Blossières, 14h30, place  
de la Nouvelle-Orléans, 17 rue  
du Maréchal-Leclerc (5€, 10€ et  
15€ en fonction du nombre  
de cartons achetés). 
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VOTRE ÉLU DE QUARTIER

Mathieu Langlois, adjoint au maire 
pour Saint-Marceau

MAIRIE DE PROXIMITÉ
57 avenue de la Mouillère  
Tél. 02 38 56 54 68
mairie-saintmarceau@ville-orleans.fr
Ouverture le lundi de 14h à 17h, du 
mardi au vendredi de 8h30 à 12h30 et 
de 14h à 17h, et le samedi de 9h à 12h

MARCHÉS

n    Marché, place de la Bascule, le mardi, 
de 7h30 à 12h

n    Marché, rue Eugène-Turbat, le jeudi, 
de 7h30 à 12h30
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AMÉLIORER LA ROTATION 
QUAI DE PRAGUE
> STATIONNEMENT  De nouvelles places en zone bleue ont été créées 
quai de Prague, afin d’améliorer la rotation des automobiles et faciliter l’accès aux 
nombreux commerces. 

P as facile de venir vous voir, hein ! » « Désolé pour 
le retard, mais je tournais pour trouver une place ! » 
« Je vous dépose ça et je pars tout de suite, je suis 

en double file, désolé ! » Chez les commerçants du quai 
de Prague, les discussions avec les clients tournent bien 
souvent autour du stationnement aux abords de leurs 
boutiques. Pourtant, on dénombre pas moins de 12 places 
en zone bleue et deux autres limitées à 10 minutes entre 
le début du quai et la rue du Portereau, pratiquement 
autant après l’intersection (après le numéro 21), aux-
quelles s’ajoutent celles, gratuites, en épi côté Loire aux 
abords du square. Oui, mais cela ne semble pas suffi-
sant au regard du nombre d’habitations, de l’habitude 
de certains automobilistes peu scrupuleux qui ont ten-
dance à utiliser le quai comme un parking relais, avant 
de se rendre au centre-ville en tram ou à pied, et surtout 
de l’offre commerciale sur place très étoffée. 

D’Ouest en Est, un salon de coiffure mixte, un autre pour 
hommes, un bar-brasserie, un institut de beauté, une 
boutique de réparation de téléphones et d’ordinateurs, 
un salon de tatouage-piercings, une sandwicherie, une 
bijouterie avec vente d’objets amérindiens, un bar-tabac-
presse-jeux, une laverie en libre-service, un commerce de 
vente d’informatique et de cartouches d’impression, un 
autre spécialisé dans la rénovation de l’habitat, un bar-
brasserie, une salle de remise en forme, un tout nouveau 
restaurant laotien, une boulangerie-pâtisserie ou encore 
un spécialiste de l’achat, vente et échange de jeux. 
Afin de faciliter l’accès à ce petit pôle, la mairie d’Orléans 
a donc décidé de matérialiser de nouvelles places en 
zone bleue (disque obligatoire et stationnement limité à 
1h30) côté Loire, peu après l’arrêt de bus, là où quelques  
véhicules avaient tendance à prendre leurs aises en dépit 
du trottoir. Pile pour profiter de la fin des soldes ! n   M. S.

UNE OFFRE QUI S’ÉTOFFE
« Sabaidee ». « Bonjour » en laotien. Pathana et son épouse Inxoy mettent à 
l’honneur la cuisine de leur pays d’origine au 41 quai de Prague. De la street 
food lao, sur place ou à emporter, pour déguster avec baguettes (doigts ou 
fourchettes acceptés pour les moins aguerris) riz croustillant, crevettes cro-
quantes, saucisses lao, samoussas, porc au caramel, bo bun, soupe de cre-
vettes, viande séchée marinée, tam mak houng (salade de papaye et carotte 
pimentée), laap (tartare de bœuf lao), brochettes de bœuf au saté au grill…  
Et pour les plus gros appétits, venez relever le « Big Bol challenge » et tenter 
de terminer le pho géant (prononcez “feu”). Ouverture imminente n   M. S.

 Sabaidee, street food lao, sur place ou à emporter, 41 quai de Prague. 
Lundi de 19h à 22h, du mardi au samedi de 11h à 14h et de 19h à 22h   
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BLOC-NOTES
    PERMANENCE ÉLU

Mathieu Langlois, adjoint au  
maire pour Saint-Marceau, recevra 
uniquement sur rendez-vous,  
en mairie de proximité 
(renseignements au 02 38 56 54 68).  

  VENDREDI 1ER ET SAMEDI 2 FÉVRIER 
Tout seul, mais ça va (stand-up, 
conférence), par le Collectif 36bis, 
20h30, à la Maison des arts et de 
la musique (10€, renseignements 
sur collectif36bis@gmail.com)

  SAMEDI 2 FÉVRIER
Journée portes ouvertes, 9h à 13h, 
à l’école d’horticulture d’Orléans  
La Mouillère, 66 avenue de  
la Mouillère (accès gratuit,  
rens. au 02 38 22 60 80). 

  SAMEDI 2 ET DIMANCHE 3 FÉVRIER
Terminus (one-woman clown hip-hop 
show), par le Collectif 36bis, 15h30 
à la MAM (8 et 3€, renseignements 
sur collectif36bis@gmail.com)

  SAMEDI 9 FÉVRIER
L’épouvantable petite princesse 
(théâtre), par La Coïncidence, 16h,  
à la MAM (tarif libre, renseignements 
sur cie.lacoincidence@gmail.com). 

  JEUDI 7 FÉVRIER
Atelier entretien hivernal et 
plantation des rosiers, organisé  
par la mairie d'Orléans en partenariat 
avec Les Amis des roses Orléanaises, 
13h30 à 16h, à la roseraie Jean-Dupont 
(derrière l'église Saint-Marceau). 
Accès libre et gratuit. 
Également le samedi 9 février de  
10h à 12h.

  DIMANCHE 10 FÉVRIER
Lettre à un dictateur (projection en 
VOST), d’Inès de Medeiros, par la 
bande de l’Écran, 17h à la MAM (5 et 
3€, rens. sur morizot.f@wanadoo.fr)

  MARDI 12 FÉVRIER
Plantation d’un noyer blanc, par le 
Rotary club Orléans-Beauce-Sologne, 
10h30 au Jardin des plantes, avenue 
de Saint-Mesmin. 

  VENDREDI 1ER MARS
Du grand Nord au soleil de Balkans, 
au profit de l’institut-médico-éducatif 
« Les Châtelliers », par l’association 
Philantroppo, 20h30 à la MAM  
(tarif libre, rens. au 06 45 68 46 88  
et philantroppo@gmail.com)

  DIMANCHE 3 MARS 
Carte blanche (contes, musique),  
par 60 décibels, 11h à 18h, à la MAM 
(tarif libre, renseignements sur 
contact@60decibels.org)
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> PETITE ENFANCE

LES MARCELLINS  
ACCUEILLENT LES BAMBINS
C’est l’autre bonne nouvelle de ce début d’année, avec l’ouverture de la Maison de santé 
pluridisciplinaire. La crèche Les Marcellins a ouvert ses portes le 2 janvier, passage Paul-
Fort (dans les anciens locaux de la maison de convalescence La Cigogne). Cette structure 
multi-accueil, gérée par Crèche Attitude, vient compléter l’offre existante* avec 30 places 
supplémentaires pour les enfants âgés de 10 semaines à 3 ans. L'établissement fonctionne 
du lundi au vendredi, de 7h30 à 18h30, selon les modalités habituelles : accueil régulier 
tous les jours pour les parents ayant une activité professionnelle, halte-garderie et créneaux 
disponibles pour un accueil d’urgence. « Cette nouvelle structure répond à une volonté 
affirmée de la part de la Mairie d’offrir aux parents le maximum de possibilités en matière de 
places et de dispositifs de garde, souligne Sylvie Pitou, chef du service Relation famille à la 
direction Petite Enfance. À ce titre, 20 berceaux ont été réservés par la ville dans le cadre d’un 
marché public, les places restantes étant commercialisées par Crèche Attitude. » La structure 
compte huit agents d’encadrement auprès des enfants dont une infirmière/responsable de 
la crèche, une éducatrice de jeunes enfants et trois auxiliaires de puériculture. Aux enfants 
(et à leurs parents) d’investir maintenant le lieu… pour les premiers pas « en société ». n 

  Maryline Prévost

* Le quartier Saint-Marceau compte la halte-garderie/crèche familiale Dauphine-Saint-Marceau  

(4 rue Estienne-d’Orves), la mini-crèche collective Dauphine (24, rue Coursimault), la crèche parentale 

Le P’tit Mouflet (rue de la Toue), la micro-crèche privée Les P’tits Petons (rue Basse Mouillère) et la 

crèche de La Cigogne (gestion CAF Loiret, 6 rue Claude-Lewy).
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> ENVIRONNEMENT

UN ARBRE DE PLUS  
AU JARDIN DES PLANTES
Ce sera un Carya ovata… Autrement dit, un noyer blanc. Le mardi 12 février, à 10h30, les membres 
du Rotary club Orléans-Beauce-Sologne et du Jardin des plantes d’Orléans vont se retrouver 
pour une plantation commune. Lancée en 2017 jusqu’à l’hiver 2019, cette action est conduite 
par l’ensemble des clubs services dans le cadre de l’opération internationale « Un arbre pour 
un Rotarien ». Elle se veut une sensibilisation à l’écologie et une prise de position du Rotary au 
regard de la protection de la planète. Un geste simple, mais symbolique. 
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La résidentialisation du 
secteur se poursuivra en 
2013, comme ici 
résidence du Blason.
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Luis Chihuailaf, 
fondateur de 
l'association 
Escale.
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S on passé de réfugié politique éclaire peut-être en par-
tie son engagement. « Je suis arrivé du Chili en France 
en février 1974 et je me suis installé à La Source, où 

j’habite toujours… En créant Escale, j'ai voulu rendre un 
peu ce que l’on m’avait donné dans ce quartier qui m’a 
accueilli et, étant instituteur dans mon pays, il était impor-
tant pour moi d’avoir une action auprès des enfants. » C’est 
en 1985 que Luis Chihuailaf fonde l'as-
sociation Escale avec une poignée d’ha-
bitants du quartier. Objectif, créer une 
école de football, faire du soutien sco-
laire et organiser des activités ludiques, 
sportives et culturelles. « Au départ, 
comme nous n’avions pas de locaux, 
on intervenait au pied des immeubles. 
Puis nous avons pu disposer de lieux 
pour monter nos actions et mieux struc-
turer notre fonctionnement, en déve-
loppant notamment des partenariats 
avec le milieu scolaire, la Ville et diffé-
rents acteurs. » 
Entraînements de boxe ou de hand-
ball, animations de rue, bibliothèque, 
séjours en colonie de vacances, théâtre, 
aide aux devoirs… Le soir, après le 

travail, les mercredis, pendant les congés scolaires, les 
rendez-vous sont attendus. 
Directeur de la structure jusqu’en 2000, à l’heure des 
hommages, Luis Chihuailaf regarde avec fierté le tra-
vail réalisé. Il a vu passer des générations de jeunes, 
« certains qui étaient chez nous sont aujourd’hui anima-
teurs ou nous amènent  leurs enfants », et préservé les 

principes premiers de l’association. 
« J’ai tenté, avec les équipes, de faire 
vivre le compañerismo comme on dit 
en  espagnol,  c’est-à-dire  l’esprit  de 
camaraderie, la bonne ambiance, en 
faisant  en  sorte  de  responsabiliser 
les  jeunes  sans  jamais  abandonner 
les familles et selon les règles d’éga-
lité, fraternité, liberté et laïcité. » 
Aujourd’hui encore, le fondateur 
reste en contact avec l’association 
et, quand ils le croisent dans le quar-
tier, beaucoup le saluent. « Ça  fait 
plaisir  de  voir  que  l’on  a  réussi,  à 
son  niveau,  un  petit  quelque  chose 
qui  perdure. » Comme une certaine 
idée du bien-être et du mieux vivre 
ensemble, avant l’heure. n  M. Prévost

DU CHILI 
À ORLÉANS
AVEC ESCALE 
> ASSOCIATION  Le 10 janvier, 
la mairie d’Orléans rendait hommage à 
Luis Chihuailaf, fondateur d'Escale. Une 
reconnaissance pour un parcours humain 
exceptionnel. 

INFOS www.orleans-metropole.fr > villes & quartiers

VOTRE ÉLUE DE QUARTIER
Niamé Diabira, 
adjointe au maire pour La Source

MAIRIE DE PROXIMITÉ
4 place Choiseul, tél. 02 38 68 44 00
mairie-lasource@ville-orleans.fr
Ouverture le lundi de 14h à 17h, du 
mardi au vendredi de 8h30 à 12h30 et 
de 14h à 17h et le samedi de 9h à 12h 

n  Pôle santé-social – Espace Olympe-
de-Gouges - 02 38 63 14 47

n  Maison de l’emploi –  18, avenue de la 
Bolière - 02 38 24 18 03

n  Équipe de prévention SPMR La Source 
Contact : 06 72 91 95 50 (du lundi 
au samedi, de 16h à 23h15 et le 
dimanche, de 14h à 20h)

MARCHÉS
n   Marché, place Albert-Camus,  

le jeudi et le samedi, de 7h30 à 12h30
n   Marché aux tissus, avenue de la 

Recherche-Scientifique, le dimanche, 
de 8h30 à 13h30
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UNE SUBVENTION DE 50 000 E POUR ESCALE 
La mairie d’Orléans a attribué, à titre exceptionnel, une subvention de 50 000 euros à l’association. Cette somme 
permettra à Escale de poursuivre et conforter son action sur le terrain, auprès des habitants et des jeunes du 
quartier. Pour rappel, avec une équipe de 16 animateurs salariés permanents complétée par des bénévoles et des 
vacataires, Escale propose un panel d’animations sportives, culturelles, ludiques, sans oublier l’accompagnement 
scolaire inclus dans les activités périscolaires d’après-classe. Avec 850 usagers-adhérents (dont 300 jeunes et 
adolescents), Escale poursuit aujourd’hui à travers son programme socio-éducatif et sportif son rôle social et 
son implication active dans la vie du quartier.

ESCALE : 
Enseignement Sportif, 

Culturel et Animation des 
Loisirs pour l'Éducation 

populaire
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Accompagnement pour démarches en 
ligne avec médiateur (si besoin), 
organisé par l’association Action, CCAS 
Olympe-de-Gouges, 3 rue Édouard-
Branly (lundi, 15h à 17h, mardi au jeudi, 
9h à 12h30 et 13h30 à 17h, vendredi, 9h 
à 12h30 et 13h30 à 16h30 (gratuit et 
confidentiel, rens. au 02 38 69 45 98). 

   PERMANENCE ÉLUE
Niamé Diabira, adjointe au maire 
pour La Source, recevra sur rendez-
vous en mairie de proximité (rens. 
au 02 38 68 44 00). 

   MARDI 5 FÉVRIER
Thé dansant avec l’orchestre 
Mickaël Richard, organisé par 
le service des aînés du CCAS, de 14h 
à 17h, salle Fernand-Pellicer, rue 
Édouard-Branly (8e, inscription 
obligatoire au 02 38 68 46 18). 

   VENDREDI 8 FÉVRIER 
Rendez-vous numérique « La 
sécurité sur vos appareils et sur 
Internet », par l’association Action, 
de 14h30 à 16h30, espace public 
numérique, Aselqo Sainte-Beuve, 
1 place Sainte-Beuve (gratuit, 
rens. au  02 38 69 45 98 
et sur www.action-orleans.fr). 

   MERCREDI 27 FÉVRIER
Atelier numérique « J’utilise un 
périphérique de stockage » 
(nouveau), organisé par 
l’association Action, de 14h30 à 
16h30, espace public numérique, 
Aselqo Sainte-Beuve, 1 place 
Sainte-Beuve (adhésion à l’asso 5€ 
+ 10€/personne/atelier, rens.  
au 02 38 69 45 98 et sur  
www.action-orleans.fr). 
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Le DigiLab, créé 
par l'association 
Action, est un outil 
d'inclusion et 
d'accompagnement 
numérique.

> NUMÉRIQUE

ACCESSIBLE À TOUS, POUR TOUS
« Le constat est là, confie Mohamed Ben Amar, cofondateur et directeur d’Action depuis 2009. 
Il existe une grande disparité de connaissances et d’approches face aux nouvelles technolo-
gies. Pourtant, la société change et nous change, et que ce soit pour le travail, les démarches 
administratives, l’accès aux loisirs, à la culture ou simplement aux utilisations et échanges du 
quotidien, comprendre et maîtriser le numérique est devenu indispensable et représente un 
véritable enjeu collectif et individuel. » Implantée depuis 2006 au centre social Sainte-Beuve, 
l’association Action passe la vitesse supérieure avec la mise en place d’un DigiLab*, dispositif 
d’inclusion et d’accompagnement numérique, composé de quatre volets. « Au sein du centre 
communal d’action sociale Olympe-de-Gouges, un point d’accès aux droits et démarches en 
ligne est proposé sur le principe d’un accompagnement confidentiel, mais aussi avec mise à 
disposition de postes en accès libre, le but étant de dresser l’état des lieux des savoir-faire afin 
d’identifier les problématiques et construire son parcours numérique avec l’usager. » 
Deuxième entité du DigiLab, l’espace numérique ouvert à tous, au centre social Sainte-Beuve 
pour les initiations collectives et l’accompagnement de projets individuels, dans le cadre d’ate-
liers et de rendez-vous thématiques. Troisième volet, un espace culture numérique, toujours à 
Sainte-Beuve, avec un lancement courant premier trimestre. « Cette action doit permettre au 
public de découvrir et de se familiariser avec les nouveaux usages digitaux, souligne Mohamed 
Ben Amar. On utilise une imprimante 3D, on suit des mini-conférences sur des applications 
innovantes tels les objets connectés ou la réalité virtuelle, histoire de désacraliser ces techno-
logies du futur déjà si visibles et de les rendre accessibles à chacun. » Enfin, la quatrième étape 
programmée courant 2019 prendra les formes d’un laboratoire d’idées et d’encouragement 
des initiatives en direction des habitants et porteurs de projets des quartiers prioritaires. Les 
actions du DigiLab sont ouvertes à tous, Orléanais mais aussi habitants de la Métropole… La 
réduction de la fracture numérique dépassant les frontières. n  Maryline Prévost

 Renseignements à Action, centre social Sainte-Beuve, place Sainte-Beuve. 
Tél. 02 38 69 45 98, action.epn@gmail.com et www.action-orleans.fr

Avec ses 5 000 m3 
de réservoir, 
le bâtiment de 
l’avenue Diderot, 
perché sur six 
poteaux de plus de 
25 m de haut, est 
un incontournable 
de La Source. 
Érigé en 1970, il est 
destiné à alimenter 
en eau courante 
l’ensemble du 
secteur. 
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> RÉNOVATION

CHÂTEAU NEUF
Deux mois de montage, 170 tonnes d’échafaudages, 
trois tonnes de produits de ragréage, 1 500 litres d’hy-
drofuge, 800 kilos de peinture… L’impressionnant chan-
tier de ravalement du château d’eau de La Source touche 
à sa fin, avec le démontage dès le mois de février de 
la structure tubulaire qui l’habille. Pour rappel, l’opé-
ration, menée par l’Orléanaise des eaux dans le cadre 
de la délégation de service public qui la lie à la Ville 
sur ce dossier, comprenait notamment le décapage 
du bâtiment, le traitement de l’armature métallique, 
la reprise des éclats ou le traitement hydrofuge de 
toute sa surface, et faisait suite à la reprise intégrale 
de l’étanchéité de la cuve en 2014. Pour ce bâtiment 
emblématique du quartier, une labellisation « archi-
tecture contemporaine » est actuellement à l’étude. 
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Le succès des visites organisées par le service Patrimoine 
de la Mairie et l’Office de Tourisme Orléans Val de Loire 
le confirme : la maison d’arrêt d’Orléans a marqué la vie 
de la ville. Retour en images et en mots sur ce site appelé 
à ouvrir un nouveau chapitre commençant par… L’O. 

LA MAISON  D’ARRÊT, 
VUE (ET VÉCUE)   DE L’INTÉRIEUR 

ARRÊT SUR IMAGES

P oste de contrôle, parloirs, cellules avec lits superpo-
sés [2] et cellules d'isolement [3], atelier de travail, salle 
et terrains de sport  [8], cuisines… Si ce n’est son état 

dégradé lié à sa fermeture en 2014, la Maison d’arrêt d’Orléans 
(MAO) s’offre au regard telle qu’elle était : une prison où se sont 
côtoyées, pendant près de 123 années, petite et grande délin-
quance dans les 105 cellules (78 hommes, 10 femmes, 10 semi-
liberté et 6 mineurs). « Ici  se  retrouvaient  ceux  qui  pouvaient 
représenter un danger pour la société et que la justice avait jugés 
ou allait juger, se souvient J.* [1], surveillant pendant 30 ans à la 
MAO. Et comme toujours en pareil cas, certains ne voyaient pas 
forcément d’un bon œil la présence de la prison à proximité de 
chez eux. Pourtant, n’oublions pas qu’à l’intérieur de ces murs, 
il y a eu une vie avec des hommes et des femmes, détenus, sur-
veillants, administration pénitentiaire, médecins, infirmiers, psy-
chiatres, détachés de l’éducation nationale… »  

Un matelas par terre pour le quatrième
Les centaines de personnes venues découvrir le site entre 
novembre et janvier, avant sa démolition, l’ont sûrement lu au 
seuil des cellules. « Les trois petits cartons 1, 2, 3 que l’on met-
tait sur la porte indiquaient le nombre d’occupants. Quand on 
dépassait  les  trois, on  installait un matelas par  terre, pour  le 
quatrième. » Rappelons qu’avec près de 300 détenus, la Maison 
d’arrêt d’Orléans a été, à partir des années 1990, l’une des plus 
surpeuplées de France. 
Dans ce milieu carcéral fermé et autonome (un bâtiment de 
5 000 m2, hors sous-sols et combles, sur un terrain de 12 000 m2 
environ), les jours sont rythmés par la routine, les contrôles, 

1

2 5

3

4
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LA MAISON  D’ARRÊT, 
VUE (ET VÉCUE)   DE L’INTÉRIEUR 

les rituels : visite aléatoire de cellules le matin, sondage des 
barreaux l’après-midi, pointage au début et à la fin de la ronde de 
nuit dans la coursive centrale et les murs de ronde [6 et 9], pro-
menades dans la cour, comptage des couteaux après préparation 
en cuisine des repas par les détenus [4] … Sans oublier, la remise 
du paquetage à l’arrivant, détaillé sur la fiche, à l’entrée de la cel-
lule : deux draps, une housse de matelas, une taie d’oreiller, deux 
couvertures, deux assiettes, un canif, une fourchette, un bol, un 
verre et une trousse de toilette, avec de quoi « se tenir propre ». 

« Parler juste quelques minutes… »
« Il n’y a pas de gros ou de petits délits, et une prison reste un 
lieu  de  privation  de  liberté  avec  interdiction  de  se  déplacer, 
rappelle J. Cependant, même si nous nous devions à la réserve 
obligatoire  vis-à-vis  du  détenu,  quand  on  voyait  qu’un  gars 
n’allait vraiment pas bien, parler juste quelques minutes avec 
lui pouvait parfois suffire à le “décoincer”. Ceci dit, il y a aussi 
eu  des  moments  difficiles  avec  des  évasions,  des  agressions 
envers le personnel ou des suicides. »
Sur les portes, à côté des lits de fer, des noms, des posters d’an-
ciennes gloires sportives signent un passage  [5]. Plus loin, la 
mosaïque fleurie réalisée par les détenues du quartier femmes, 
le coin potager… Des fragments de vie qui appartiennent désor-
mais au passé, avec la démolition en cours de la Maison d’arrêt 
d’Orléans. Enfin, pas tout à fait puisqu’il est prévu de conserver 
une fresque réalisée par des détenus [7] dans le centre aqualu-
dique L’O. Elle évoque la baignade… La boucle est bouclée. n
� Texte Maryline Prévost - photos Jean Puyo
 * Notre interlocuteur a souhaité conserver  son anonymat.
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DATES-CLÉS
1896
Ouverture de la Maison d’arrêt 
d’Orléans 

Années 80
Création du bâtiment  
de semi-liberté

12 octobre 2014
Fermeture définitive 

15 décembre 2018
Rachat du site par la Mairie 

Janvier 2019
Démarrage de la démolition 
de la prison

Fin 2020
Livraison du centre  
aqualudique L’O

6

7

8

9
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Marchand d’illusions ou génie du canular ? Vrai faussaire ou artiste ayant  
un goût prononcé pour l’humour et la mystification ? Ébéniste, peintre, 
industriel, écrivain, André Mailfert créa au début du 20e siècle à Orléans  
une entreprise fabriquant de vrais faux meubles anciens. À la faveur de  
la réédition de ses mémoires aux éditions Corsaire, on redécouvre  
un personnage à la fois truculent et mystérieux. Récit.

ANDRÉ MAILFERT
INSAISISSABLE

HISTOIRE

D e mémoire d’Orléanais, André Mailfert est sans aucun 
doute l’un des personnages qui aura le plus déchaîné les 
passions dans la première moitié du 20e siècle. Un des-

tin hors-norme et une folle histoire qu’il raconta lui-même dans 
son autobiographie, Au pays des antiquaires : confidences d’un 
« maquilleur » professionnel, rééditée aux Éditions Corsaire en fin 
d’année. 
« Mailfert a eu une vie incroyable, rocambolesque, c’était une 
sorte d’Arsène Lupin », confie, d’un air intrigué, Josiane Guibert, 
auteur de la préface et des annotations de cette nouvelle édi-
tion. Fascinante, surtout : « Sa propension à construire sa propre 
légende. Tout ce qu’il raconte dans ses mémoires est cousu de fil 
blanc, brodé, comme si c’était le roman de sa vie. Il faut démêler 
le vrai du faux, ou plutôt le faux du vrai. » Un véritable jeu de 
piste pour tenter de saisir l’insaisissable… 

Fabricant de vieux 
Quand il s’installe à Orléans, vers 1906, André Mailfert est 
peintre aquarelliste, écrit des poèmes et a reçu une formation 
chez un maître verrier à Angers. Il s’engagera trois fois dans 
l’armée, sera réformé ou immobilisé autant de fois, recevra 
une blessure pendant la Première Guerre mondiale… Notre 
homme se cherche. C’est dans ses nouveaux pénates qu’il va, 
finalement, trouver sa voie : fabriquer de la copie de meubles et 

d’objets anciens dans le local qu’il vient d’acquérir au n° 73 de 
la rue Royale. L’idée lui vient quand une cliente lui apporte un 
baromètre ancien d’un prix exorbitant à réparer. Mailfert se met 
dans l’idée de « transformer en ancien » un baromètre flambant 
neuf qu’il vient de commander à quelques artisans complices. 
L’affaire est jouée, le destin prend un tour nouveau. 
L’artiste, désormais maquilleur, se lance dans une industrie 
à grande échelle où trumeaux, miroirs, tableaux, bibelots et 
autres consoles Louis XV jaillissent de ses ateliers, installés 
dans l’Hôtel Toutin, dit maison de François Ier (où le roi ne séjour-
na jamais !), au 26 rue Notre-Dame-de-Recouvrance. Le patron 
y emploie entre 200 et 300 ouvriers : menuisiers, ébénistes, 
peintres, doreurs, patineurs, décorateurs… Parmi eux, le père 
de Michel Dubois (sérigraphe et propriétaire de la galerie Le 
Garage) : « Maurice Dubois reproduisait à la chaîne des tableaux 
de grands maîtres du siècle des Lumières, Watteau, Boucher, 
Fragonard… Ils s’amusaient beaucoup chez Mailfert et avaient 
une liberté extraordinaire. Mon père a ainsi copié une toile de 
Gainsborough en remplaçant le paysage anglais en arrière-plan 
par un paysage de Beauce ! »
Alors, faussaire ou pas ? À cette question, Michel Dubois est ca-
tégorique : « André Mailfert n’était pas un faussaire ou un arna-
queur, il n’a pas cherché à duper. Dans ses catalogues, il annon-
çait la couleur et disait bien qu’il s’agissait de reproductions. Ce 
sont les antiquaires qui n’ont pas hésité à revendre les meubles 
à leurs clients en les faisant passer pour des pièces originales. » 
Le fabricant de vieux ferme les yeux et s’amuse même de « trom-
per certains grands experts ». « Il y a sûrement de nombreux 
meubles Mailfert dans les musées ! », plaisante Michel. 

L’École de la Loire
Bientôt, la crise de 1929 frappe. Comment éviter un sort funeste à 
son entreprise ? Voilà que Mailfert se met à proposer dans son 
vaste catalogue des meubles d’une certaine « École de la Loire », 
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« Il est difficile,  
à notre époque, de croire 
à quelque chose et 
il semble avéré que tout 
ce que l’on voit, apprend, 
lit ou écoute n’est  
qu’une vaste fumisterie. » 
André Mailfert

Les peintres  
de l'atelier Mailfert, 
dans les années 20.
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créée par le moine ébéniste du 18e siècle Jean-François Hardy 
qu’il a purement et simplement découvert… Ce style se carac-
térise par la présence sur les meubles d’un médaillon de mar-
queterie représentant un château, un bateau ou des angelots. 
Vous devinez la suite ? Faussaire, cette fois, il devient bel et 
bien. « Tout ceci est un canular, une pure invention pour relan-
cer son affaire, raconte Josiane Guibert. L’École de la Loire et ce 
mystérieux Monsieur Hardy n’ont jamais existé. » Cabotin, Mail-
fert fait même réaliser son portrait, sa biographie et son arbre 
généalogique, pendant que ses employés se plaisent à inventer 
des techniques de vieillissement accéléré de « faux de meubles 
anciens qui n’ont en fait jamais existé ». Une idée qui ne sauvera 
pas son entreprise, l’arroseur arrosé finira ruiné. 
Avant de s’évaporer dans l’histoire, le bluffeur et maître ès art 
et imaginaire décide pour s’amuser de révéler le pot aux roses 
dans ses mémoires, publiées en 1934. Mal lui en prend. Si on rit 
beaucoup dans les dîners parisiens, à Orléans, on se sent mor-

tellement trahi, la presse se déchaîne. « Ce n’est pas tant le fait 
d’avoir fabriqué de faux vieux meubles qui dérange, écrit Josiane 
Guibert dans la préface, mais celui de s’en vanter. » Clap de fin, 
la ville lui tourne le dos. Son livre réhabilite aujourd’hui l’image 
d’un personnage passionnant, autodidacte qui s’est fait tout seul 
et farceur au demeurant plein de panache. « C’était un sacré lous-
tic, un bon vivant, un épicurien, souligne Michel Dubois. Il pei-
gnait, faisait de la musique, écrivait… » Mais ne nous y trompons 
pas, grand farceur et menteur professionnel, Mailfert n’hésite 
pas à maquiller la vérité pour rendre son récit encore plus rocam-
bolesque. « Son  livre est  truffé de mensonges, termine Josiane 
Guibert. Le mystère Mailfert reste entier ! » n   Émilie Cuchet
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« Avec Mailfert, il faut faire le 
tri entre la vérité et les choses 
qui appartiennent à la légende. 
Comme par exemple cette 
anecdote où il est  raconté que 
Mailfert récupérait la poussière 
des greniers pour donner un 
aspect encore plus vieux à ses 
meubles. Je n’y crois pas trop. »
Michel Dubois

HISTOIRE D’UN LIVRE
Publié fin 1934, réédité plusieurs fois puis épuisé, Au pays des antiquaires était 
devenu une rareté que l’on ne trouvait plus que chez quelques bouquinistes. 
En le publiant à nouveau et en l’annotant, Corsaire met un coup de projecteur 
sur une personnalité hors norme, mi-Gatsby, mi-Arsène Lupin, qui n’a pas 
fini de révéler tous ses secrets. Le livre a déjà donné lieu à un reportage sur 
France 5 dans l’émission Toutes nos maisons ont une histoire, une conférence 
au musée des Beaux-Arts et une exposition à la Galerie Le Garage autour des 
décors de Maurice Dubois, acteur de l’épopée Mailfert. Le bluffeur magnifique 
a encore de beaux jours devant lui…

Les meubles 
Mailfert visibles 
dans le salon 
rose de l'Hôtel 
Groslot.

André Mailfert et ses bras-droits,  
Hôtel Toutin, 1929.
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Impôts, logement, factures d’énergie, frais de garde d’enfants, loisirs, la ques-
tion du pouvoir d’achat fait partie de vos préoccupations quotidiennes, nous 
en sommes bien conscients au sein de l’équipe municipale. Forts de ce constat, 
nous avons mis en place un certain nombre de dispositifs qui visent justement 
à permettre à chacun d’entre vous de vivre au mieux ici à Orléans. 
S’agissant des impôts, nous nous sommes engagés à ne pas augmenter la 
fiscalité et cet engagement est tenu depuis 2001. Nous avons également mis 
en place une politique volontariste d’abattements sur la taxe d’habitation qui 
profite à l’ensemble des Orléanais. Chacun peut voir ainsi son pouvoir d’achat 
préservé. 
Très impliqués en matière de solidarité et d’action sociale, nous avons à cœur 
de vous proposer des services et dispositifs toujours plus proches de vos 
attentes. Une tarification calculée en fonction de vos ressources est mise en 
place pour de nombreux services : crèches, centres de loisirs, portage de repas 
à domicile ou encore hébergement dans un foyer-logement pour les personnes 
âgées. Chaque année, les tarifs des différents services n’évoluent que d’1%, 
soit un taux bien inférieur à l’inflation, pour ne pas obérer votre pouvoir d’achat. 
Dans le même esprit, nous avons renégocié les tarifs de l’eau pour faire baisser 
le montant des factures. Pour ceux qui connaissent des difficultés financières, 
un accompagnement social est proposé via le Centre Communal d’Action So-
ciale (CCAS). Ils peuvent ainsi bénéficier d’une aide pour l’achat de produits de 
première nécessité, faire leurs courses à l’épicerie sociale ou encore obtenir des 

titres de transport. Des aides sont aussi prévues pour les Orléanais qui peinent 
à régler leurs factures d’eau, d’énergie et de téléphone sous forme de partici-
pations versées directement aux fournisseurs. Enfin, un bouclier logement pro-
tège les personnes âgées locataires des Résidences de l’Orléanais, en fixant un 
loyer qui n’excède pas 20% de leurs revenus. 
Sur le plan éducatif et culturel, la ville propose aussi des services gratuits : 
l’aide aux devoirs et l’accès aux 6 médiathèques de la ville. 
En décembre dernier, la gratuité du stationnement sur voirie a été élargie en 
centre-ville tous les jours, sur l’ensemble du secteur, de 18h à 19h et le samedi 
après-midi sur les boulevards. 
De nombreux événements gratuits vous sont également proposés tout au long 
de l’année, qui permettent à notre ville d’insuffler une ambiance conviviale et 
attractive. Bien sûr, toutes ces actions représentent un coût pour la ville mais, 
grâce à une gestion financière rigoureuse et la maîtrise de nos dépenses de 
fonctionnement, nous sommes en capacité de ne pas augmenter les impôts 
tout en continuant à investir pour développer Orléans. 
Préserver votre pouvoir d’achat, ne laisser personne de côté, continuer à inves-
tir pour offrir des services de qualité à Orléans, telle est notre volonté. Nous 
sommes convaincus que si nous parvenons à faire en sorte que vous vous sen-
tiez bien dans votre ville, vous pourrez aussi vous sentir bien dans votre vie. 

• Contact : majoritevilleorleans@orange.fr

Depuis le 1er décembre 2018, le stationnement dans le centre-ville est gratuit 
à partir de 18h en semaine contre 19h précédemment. Les boulevards ne sont 
plus payants à compter du samedi 12h.
Si cette nouvelle mesure constitue indéniablement un geste de soutien aux 
commerçants du centre-ville qui ont vu arriver une concurrence féroce des 
chaines de magasin aux abords de l’agglomération, cette mesure pose tout de 
même question et laisse perplexe.
La gratuité du stationnement est-elle vraiment le seul moyen pour faire revenir 
les Orléanais et les habitants de la Métropole dans le centre-ville ? Le (re)dyna-
misme du centre-ville passe-t-il uniquement par cette gratuité ?
À notre sens, d’autres mesures s’inscrivant dans le cadre d’une véritable politique 
de dynamisme économique et culturelle du centre-ville doivent être mise en place 
plutôt qu’une mesure isolée dont l’efficacité à long terme n’est pas démontrée.

Il n’est pas certain que rendre le stationnement gratuit le samedi après-midi 
fasse (re)venir plus de monde dans le centre-ville.
Avant même la mise en place de cette mesure, il était très difficile de pouvoir 
se garer dans le centre-ville le samedi… Cette gratuité ne va pas arranger les 
choses et il est à craindre que cela engendrera encore plus de difficultés de 
circulation !
Surtout, cette mesure parait contradictoire avec la politique de développement 
durable dans laquelle Orléans s’est inscrite. Pourquoi ne pas avoir privilégié la 
gratuité des transports publics ou d’autres modes alternatifs, moins impactants 
que l’usage du véhicule personnel ? La ville a-t-elle mesuré l’impact environne-
mental de cette mesure ? Assurément non !

• Contact : socialistesvertsorleans@gmail.com

GRAND DÉBAT NATIONAL :  
CAUSE TOUJOURS TU M’INTÉRESSES ! 
Dominique Tripet et Michel Ricoud- Front de gauche

Alors que les gilets jaunes portent l’emblème même d’une société en panne 
de justice sociale, le Président Macron se transforme en bateleur de foire 
pour défendre l’indéfendable, lors d’un pseudo débat national : une société 
où les riches vont continuer à s’enrichir, tandis qu’il y aura encore plus de 
pauvres et précaires.
Les revendications légitimes des protestataires, qu’ils ou elles soient gilets 
jaunes, robes noires, blouses blanches, cols bleus, lycéen.nes, retraité.es, en 
situation de handicap, etc. ? Rien !
À Orléans, 21% de la population vit en dessous du seuil de pauvreté, tan-
dis que la moyenne nationale est de 14%. Alors ? Pour nous, il est temps de 
changer cette société du tout fric, pour une société solidaire où l’Humain 
d’abord est la priorité !

• Contacts : 02 38 79 27 31 - domtripet@gmail.com - michel@ricoud.com

2019, ENCORE UNE ANNÉE PHARAONIQUE
Arlette Fourcade et Christophe de Bellabre,  
groupe des élus non-inscrits

Qui dit nouvelle année dit dépenses nouvelles : plus de 9,6 M€ partiront au 
MoBe, 20 au centre aqualudique, 3,2 à l’office du tourisme, 16 au centre nau-
tique de La Source, 6 aux ex-Vinaigreries Dessaux... le début de CO’Met, pro-
jet à 110 M€ ! Et tout ce qu’on ne sait pas et tout ce qu’on ne peut citer faute 
de place ici.
Drôle de réponse à un contexte de crise de la dépense publique, de tensions 
élevées et de défiance record envers le politique à qui rien ne saurait entraver 
la ruineuse détermination !
L’arrogance et les certitudes tuent la démocratie et font perdre la raison. Mal-
heureusement, 2019 sera donc encore un cru pharaonique pour les finances 
de la ville avec une addition salée pour les Orléanais.

• Contact : https://gniorleans.wordpress.com/

45TRIBUNES LIBRES

PRÉSERVER VOTRE POUVOIR D’ACHAT
Groupe de la majorité municipale

UN PAS EN AVANT… DEUX PLACES EN ARRIÈRE
Hayette Et Toumi, conseillère municipale groupe socialiste, Verts et apparentés
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> PROCHAIN CONSEIL MUNICIPAL 

lundi 11 février, 14h30, à l'Hôtel de Ville

Retrouvez, localisés sur cette carte d’Orléans, les travaux de voirie, de sécu-
risation, d’éclairage public, d’embellissement, en cours dans votre quartier. 
Pour tout renseignement ou précision, contactez votre mairie de proximité 
(cf. pages quartiers).
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NOUVEAUX ORLÉANAIS
Deux fois par an, la mairie d'Orléans organise 
une journée d'accueil pour les habitants arrivés 
récemment dans la commune.
Vous pouvez vous y inscrire directement sur  
www.orleans-metropole.fr (rubrique Découvrir 
la métropole orléanaise) et/ou compléter le cou-
pon-réponse prévu à cet effet dans votre mairie 
de proximité. Renseignements : 02 38 79 23 91.

Infos sur www.orleans-metropole.fr
Vous ne recevez pas l'Orléans.mag chaque mois : 

reclamationorleansmag@ville-orleans.fr

• Centre municipal 02 38 79 22 22
• Fourrière 02 38 79 22 27
• Objets trouvés (heures de bureau) 02 38 79 27 23
• Prévention-Médiation-Réussite Voir p. quartiers
• Maison de la justice et du droit 02 38 69 01 22
• CCAS 02 38 68 46 64/46 66
• Espace famille 02 38 79 26 82
• Espace infos des Aînés 02 38 68 46 36
• Mission santé publique 02 38 79 28 08

• Pompiers  18
• Police secours 17
• Samu 15
• Centre de sécurité orléanais    02 38 79 23 45
• SOS médecin 36 24 

• Réseau Respi Loiret 02 38 22 29 89
• Centre anti-poison  02 41 48 21 21
• Dentiste de garde 02 38 81 01 09 

CCAS secteur Nord    

• cantons Bannier, Bourgogne  02 38 68 46 67/46 48
69 rue Bannier, du lundi au jeudi de 8h30 à 17h30, 
vendredi de 8h30 à 17h

• cantons Argonne, Saint-Marc 02 38 68 43 20
1 place Mozart, lundi de 14h à 17h et du mardi au vendredi 
de 8h30 à 12h et de 14h à 17h

CCAS secteur Sud    

• cantons Carmes, Madeleine 02 38 68 46 67/46 48
69 rue Bannier, du lundi au jeudi de 8h30 à 17h30, 
vendredi de 8h30 à 17h

• cantons Saint-Marceau, La Source 02 38 68 44 36
3 rue Édouard-Branly, du mardi au jeudi de 8h30 à 12h et 
de 13h à 17h, vendredi de 8h30 à 12h et de 13h à 16h

46 INFOS SERVICE

Rues Ponson du Terrail,  
du Capitaine de Boissieu  
et Pierre-Loti 
Rénovation des parkings  
des rues Ponson du Terrail, 
Capitaine de Boissieu et 
Pierre-Loti
TRAVAUX JUSQU’EN MAI 2019

NORD EST 
Rues Lalo et de la Borde 
Requalification des rues, et 
création d'une voie reliant la 
rue Lalo au bd Marie-Stuart 
TRAVAUX JUSQU'AU PRINTEMPS 2019

Zac de la Fontaine 
Aménagement du carrefour 
des rues Anne-Brunet et 
Guy-Civil, ainsi que la voie 
desservant les résidences 
TRAVAUX JUSQU'À FIN FÉVRIER 2019 

Rues du Nécotin et  
du Dr Jean-Falaize 
Aménagement d'un plateau 
surélevé au carrefour des rues 
du Nécotin et du Dr J.-Falaize 
TRAVAUX JUSQU'EN FÉVRIER 2019

CENTRE-VILLE

Rues Sainte-Catherine,  
Isabelle-Romée et  
square Abbé-Desnoyers 
Travaux de requalification. 
Point chantier un mercredi sur 
2, à 9h30, à l'angle de la rue 
Ste-Catherine et de la rue de 
Bourgogne. 
TRAVAUX JUSQU'EN MARS 2019 

Rue Notre-Dame  
de Recouvrance 
Travaux de requalification 
de la partie nord de la rue 
Notre-Dame de Recouvrance 
(réunions sur site les 5 et  
26 février, et le 12 mars, à 9h)
TRAVAUX JUSQU’EN JUIN 2019

Rue de la Grille 
Requalification rue de la Grille 
(réunions sur site les 5 et  
26 février, et 12 mars, à 9h)
TRAVAUX JUSQU’EN MARS 2019

Rue des Turcies 
Travaux d'embellissement 
devant les 48, 50 et 52 rue  
des Turcies
TRAVAUX JUSQU’À FIN JANVIER

Abords de la Collégiale 
Requalification de la place  
du Cloître et des abords
TRAVAUX JUSQU’EN MAI 2019

                 OUEST

Rue Serenne 
Enfouissement des réseaux,  
réfection de la chaussée,  
des trottoirs et de  
l'éclairage public 
TRAVAUX JUSQU'EN FÉVRIER 2019

LA SOURCE

Rues Renaudot et Asselin   
Renouvellement de l'éclairage 
public et réfection des  
revêtements des trottoirs
TRAVAUX JUSQU'EN MARS 2019

SAINT-MARCEAU
Rues des Chabassières et 
Moreau
Réalisation de la couche de 
roulement, des trottoirs, de 
l'éclairage
TRAVAUX JUSQU'EN JUIN 2019

Rue Edmond-Michelet
Déplacement de l'arrêt de cars 
de l'avenue Saint-Fiacre vers 
la rue Edmond-Michelet 
TRAVAUX JUSQU'À FIN JANVIER 2019

Abords du parc  
du Moins-Roux
Rénovation des passages  
du Pont Moulinet, de  
l'Arboretum et du Moins-Roux, 
situés aux abords du parc  
du même nom 
TRAVAUX JUSQU'EN AVRIL 2019
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